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Chers amis d’Israël

Ce n’est certainement pas par hasard que le président 
américain Barack Obama a choisi de se rendre en Turquie à 
l’occasion de sa première visite dans un pays islamique. Ce 
pays bordant le Bosphore est en effet considéré comme l’un 

des Etats les plus importants et les plus influents du monde musulman. Les Arabes ont 
loué Obama de s’être ainsi approché du monde islamique. Dans le but d’améliorer les 
relations de son pays avec le monde islamique, le président américain a déclaré dans son 
discours prononcé devant le Parlement turc : « J’aimerais souligner combien haute est notre 
estime pour la foi islamique. Au cours des siècles, cette religion a grandement contribué 
à transformer positivement le monde – y compris mon propre pays. »

Obama a déjà prouvé qu’il maîtrise parfaitement le langage diplomatique. Attendons 
toutefois de voir si ses paroles se traduiront réellement en actes. C’est bien ce qu’a déclaré 
Yahia Moussa, un des leaders du Hamas : « Ce qui importe, ce ne sont pas les belles 
paroles, mais les actes. Les Arabes sont unanimes pour dire qu’on vérifiera ses paroles à 
son engagement en faveur des Palestiniens. »

Le président Obama a précisé devant le Parlement turc qu’il s’investira activement en 
faveur de la création d’un Etat palestinien aux côtés de celui d’Israël, et a expliqué : « Je veux 
le dire très clairement : les Etats-Unis vont soutenir activement la solution à deux Etats – qui 
permettra à Israël et à la Palestine de vivre côte à côte dans la paix. » En conséquence, le 
monde islamique attend du président Obama que les Etats-Unis abandonnent leur soutien 
« unilatéral » à Israël et exercent une forte pression sur le nouveau gouvernement israélien 
afin que celui-ci donne son accord à la création d’un Etat palestinien.

Saeb Erekat, le représentant palestinien aux négociations menées avec Israël, a lui 
aussi déclaré  : « Espérons que le nouveau gouvernement israélien comprenne que la 
création d’un Etat palestinien est le seul chemin pouvant conduire à une paix durable. » 
En réponse, le bureau du Premier ministre israélien a fait savoir qu’Israël va collaborer 
étroitement avec les Etats-Unis pour parvenir à un accord de paix avec les Palestiniens. Il 
s’est toutefois bien gardé d’évoquer la solution à deux Etats.

Liberman, nouveau ministre israélien des Affaires étrangères, a tenu des propos qui 
pourraient provoquer une crise sérieuse entre Israël et les Etats-Unis. Il a en effet déclaré 
lors de son discours d’investiture au ministère des Affaires étrangères que les décisions 
prises à Annapolis avaient été une erreur, et a laissé entendre que le nouveau gouvernement 
israélien ne se sentait absolument pas lié par celles-ci. Netanyahou a réagi en déclarant 
que son désir est de parvenir à une paix juste et durable avec les Palestiniens.

Il est d’ores et déjà prévisible que Netanyahou et son gouvernement seront soumis à 
de très fortes pressions. Il y a certes plusieurs options possibles quant au chemin à suivre 
pour parvenir à une paix juste et durable. Toutefois, à en croire les propos du président 
Obama et ceux des représentants du monde arabe, le chemin choisi devra impérativement 
mener à la création d’un Etat palestinien. L’avenir montrera si – en ce domaine épineux – le 
nouveau gouvernement israélien pourra résister aux pressions multiples qu’il subira de 
toutes parts, ou s’il se désintègrera. Compte tenu de la pression venant du monde entier, 
il est déjà certain qu’Israël ne pourra plus s’opposer à la création d’un Etat palestinien. 
Reste toutefois ouverte la forme que prendra cet Etat.

Sur la base des déclarations prophétiques mentionnées dans la Bible, de nombreux 
lecteurs attentifs estiment que les événements n’iront pas si loin. Un tel développement 
est cependant nécessaire à l’instauration de l’état de « paix et sécurité » décrit par l’apôtre 
Paul en 1 Thessaloniciens 5,3 – qui introduira les événements de la fin des temps.

Ce n’est pas en vain que Jésus – dans son discours prononcé sur le mont des Oliviers – a 
conseillé à ses disciples d’être attentifs aux signes du temps. Lié à vous par une vigilance 
commune redoublée à cet égard, je vous salue d’un très cordial shalom.

Votre Fredi Winkler

L’argumentation des négateurs réfutée. Page 8
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Ce que les messagers de Dieu ont été 
de manière imparfaite dans l’Ancien Tes-
tament, Jésus l’a été de manière parfaite 
sur cette terre. Nous discernons dans 
l’histoire de Jésus et dans celle du peuple 
d’Israël des indications prophétiques 
relatives à la situation d’Israël avant la 
seconde venue de Jésus.

Les parallèles – 2ème partie

27. Moïse était le représentant de 
l’ancienne alliance (Ex  34,27). Jésus 
est le médiateur de la nouvelle alliance 
(Hé 9,15). « En effet, la loi a été donnée 
par Moïse, mais la grâce et la vérité sont 
venues par Jésus-Christ » (Jn 1,17). 

28. Moïse a donné les « dix commande-
ments  » (Ex 20,1-17), et Jésus a donné le 
« commandement nouveau » : « Je vous donne 
un commandement nouveau  : Aimez-vous les 
uns les autres. Comme je vous ai aimés, vous 
aussi, aimez-vous les uns les autres » (Jn 13,34). 
« Si vous gardez mes commandements, vous 
demeurerez dans mon amour, de même que j’ai 
gardé les commandements de mon Père et que je 
demeure dans son amour » (Jn 15,10).

29. De même que Moïse s’est 
levé « de bon matin » et a construit 

un autel en l’honneur de l’Eternel pour 
lui offrir des sacrifices, Jésus s’est levé 
«  de bon matin  » pour prier et offrir à 
Dieu son propre corps en guise de sacri-
fice présenté sur l’autel. « Moïse écrivit 
toutes les paroles de l’Eternel. Puis il se 
leva de bon matin, construisit un autel au 
pied de la montagne et dressa douze pierres 
pour les douze tribus d’Israël » (Ex 24,4). 
« Vers le matin, alors qu’il faisait encore 
très sombre, (Jésus) se leva et sortit pour 
aller dans un endroit désert où il pria  » 
(Mc 1,35).

30. Aussi bien Moïse que Jésus ont 
parlé prophétiquement de l’avenir d’Is-
raël et de sa dispersion (Mt 24). « L’Eter-
nel te dispersera parmi tous les peuples, 
d’une extrémité de la terre à l’autre, et 
là, tu serviras d’autres dieux que ni toi 
ni tes ancêtres n’avez connus, du bois et 
de la pierre » (Dt 28,64).

31. Moïse, peu avant sa mort, a 
parlé des tribulations d’Israël à la fin 
des temps, et Jésus a fait de même 
(Mt 24). « Dans ta détresse, quand tout cela 
t’arrivera, dans l’avenir, tu retourneras à 
l’Eternel, ton Dieu, et tu écouteras sa voix » 
(Dt 4,30). « Oui, je sais qu’après ma mort 
vous vous corromprez et que vous vous 
écarterez de la voie que je vous ai pres-
crite. Le malheur finira par vous atteindre, 
quand vous ferez ce qui est mal aux yeux 
de l’Eternel au point de l’irriter par votre 
manière d’agir » (Dt 31,29).

32. Le peuple d’Israël a cru en Dieu 
et en Moïse. Jésus a appelé ses disciples 
à croire en Dieu et en lui-même. « (Israël 
vit) la main puissante que l’Eternel avait 
dirigée contre les Egyptiens. Le peuple 
craignit l’Eternel et il eut confiance en 
l’Eternel et en son serviteur Moïse  » 
(Ex 14,31). « Que votre cœur ne se trouble 
pas ! Croyez en Dieu, croyez aussi en moi » 
(Jn 14,1). 

33. Moïse a eu 70 aides (Nb 11,16-17) 
et Jésus de même (Lc 10,1).

34. Moïse a institué la Pâque 
et l’a célébrée pour libérer Is-

raël d’Egypte : « Moïse prit 

Joseph, David, Salomon et certains juges sont à plusieurs égards des types de Christ. De 
même, nous discernons des parallèles entre les vies de Moïse et de Jésus. Nous allons étu-
dier ces parallèles – en relation avec l’avenir d’Israël – en trois étapes. Voici la 2ème. 

Norbert Lieth

Moïse, Jésus et l’avenir 

d’Israël – 2ème partie
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le sang et en aspergea le peuple en disant : 
Voici le sang de l’alliance que l’Eternel a 
conclue avec vous sur la base de toutes ces 
paroles » (Ex 24,8 ; cf. Hé 11,28). Jésus 
a institué la sainte cène comme signe de 
la nouvelle alliance en son sang et s’est 
offert lui-même comme Agneau pascal 
pour nous libérer de la malédiction du 
péché : « Il leur dit : Ceci est mon sang, le 
sang de la [nouvelle] alliance, qui est versé 
pour beaucoup » (Mc 14,24). 

35. De même que Moïse a institué la 
fête de la Pâque « en souvenir de ce jour » 
de la libération d’Israël (Ex 12,14), Jésus 
a institué la sainte cène « en souvenir de 
moi » (Lc 22,19).

36. Aussi bien Moïse que Jésus sont 
réapparus en Israël après leur mort. « Et 
voici que Moïse et Elie leur apparurent ; 
ils s’entretenaient avec lui  » (Mt  17,3). 
« Après avoir souffert, (Jésus) se présenta à 
eux vivant et leur en donna de nombreuses 
preuves : pendant 40 jours, il se montra à 
eux et parla de ce qui concerne le royaume 
de Dieu » (Ac 1,3).

37. Moïse était fidèle et faisait ce 
que Dieu lui ordonnait. Notre Seigneur 
Jésus était d’une fidélité absolue envers 
son Père. «  Ainsi donc, frères et sœurs 
saints, vous qui avez part à l’appel cé-
leste, portez vos pensées sur l’apôtre et le 
grand-prêtre de la foi que nous professons, 
Jésus-[Christ]. Il est resté fidèle à celui 
qui l’a établi tout comme Moïse l’a été 
dans [toute] sa maison. En effet, il a été 
jugé digne d’une gloire supérieure à celle 
de Moïse, dans la mesure où celui qui a 
construit une maison reçoit plus d’honneur 
que la maison elle-même. Toute maison est 
construite par quelqu’un, mais celui qui a 

construit toute chose, c’est Dieu. Moïse 
a été fidèle dans toute la maison de Dieu 
comme serviteur, pour témoigner de ce qui 
allait être dit, mais Christ l’est comme 
Fils à la tête de sa maison. Or sa maison, 
c’est nous, pourvu que nous retenions 
[fermement jusqu’à la fin] la confiance et 
l’espérance dont nous tirons notre fierté » 
(Hé 3,1-6).

38. Moïse était l’être humain le plus 
humble sur terre  : « Or, Moïse était un 
homme très humble, plus humble que n’im-
porte quel homme à la surface de la terre » 
(Nb 12,3). Et Jésus a dit de lui-même : 
« Acceptez mes exigences et laissez-vous 
instruire par moi, car je suis doux et hum-
ble de cœur, et vous trouverez le repos pour 
votre âme » (Mt 11,29).

39. Lorsque deux des 70 anciens 
d’Israël, qui n’étaient pas sortis du camp 
avec les autres conformément à l’ordre 
de Moïse, se sont mis à prophétiser, 
Josué, serviteur de Moïse, a maugréé 
contre eux, mais Moïse lui a dit de 
manière surprenante  : «  Es-tu jaloux 
pour moi ? Si seulement tout le peuple de 
l’Eternel était composé de prophètes ! Si 
seulement l’Eternel mettait son Esprit sur 
eux ! » (Nb 11,29). Et Jésus, lorsque ses 
disciples ont un jour interdit à quelqu’un 
de chasser des démons en son nom, leur 
a dit  : « Ne l’en empêchez pas, car celui 
qui n’est pas contre nous est pour nous » 
(Lc 9,50).

40. Lorsqu’un jour les membres de 
la tribu de Koré se sont révoltés contre 
Moïse, celui-ci leur a dit qu’il était « sans 
reproche » à leur égard, bien qu’il ne fût 
pas « sans péché » : « Moïse fut très irrité 
et dit à l’Eternel : Ne prête pas attention à 

leur offrande. Je ne leur ai même 
pas pris un âne et je n’ai fait de 
mal à aucun d’eux » (Nb 16,15). 
Jésus, qui était «  sans péché  », 
a répondu aux responsables du 
peuple qui s’indignaient contre 
lui : « Qui de vous me convaincra 
de péché ? » (Jn 8,46).

41. Moïse, à la fin de sa 
vie, avait achevé son œuvre (la 
construction du tabernacle)  : 
« Enfin il dressa le parvis autour 
du tabernacle et de l’autel et il 
mit le rideau à la porte de cette 
cour. C’est ainsi que Moïse mit un 
terme aux travaux  » (Ex 40,33). 
Jésus a dit à ses disciples : « Ma 

nourriture est de faire la volonté de celui 
qui m’a envoyé et d’accomplir son œuvre » 
(Jn 4,34). Puis à la fin de sa vie il a dé-
claré : « Tout est accompli » (Jn 19,30). 

42. Moïse n’a aperçu le Pays promis 
que de loin et n’a pas pu participer à sa 
conquête, mais plus tard il est apparu 
dans la gloire sur le mont de la Trans-
figuration, en Israël (Lc  9,29-30). De 
manière semblable Jésus a vu de loin le 
royaume de Dieu, mais ne l’a pas encore 
instauré – il le fera lorsqu’il reviendra 
dans toute sa gloire.

43. Moïse a demandé à Dieu de pou-
voir entrer dans le Pays promis avant 
de mourir, mais il s’est incliné devant 
la volonté de Dieu (Dt 3,24-26). Jésus a 
demandé à son Père que la coupe (de la 
colère divine) lui soit épargnée, mais il 
a placé la volonté de son Père au-dessus 
de la sienne (Lc 22,42).

44. Moïse a établi Josué pour lui suc-
céder. Jésus a établi ses disciples pour 
lui succéder.

45. Moïse a conféré le Saint-Esprit 
à son successeur Josué : « Josué, fils de 
Nun, était rempli de l’Esprit de sagesse car 
Moïse avait posé ses mains sur lui. Les Is-
raélites lui obéirent et se conformèrent aux 
ordres que l’Eternel avait donnés à Moïse » 
(Dt 34,9). Jésus a fait de même à l’égard 
de ses disciples  : «  Après ces paroles, 
il souffla sur eux et leur dit : Recevez le 
Saint-Esprit ! » (Jn 20,22).

46. De même que Moïse « s’est tenu à 
la brèche » devant l’Eternel en faveur de 
son peuple (Ps 106,23), Jésus l’a fait en 
faveur de l’humanité entière en mourant 
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sur la croix pour tout être humain (qui accep-
terait son sacrifi ce substitutif).

47. Moïse a renoncé à la gloire et à la ri-
chesse de l’Egypte, considérant « l’humiliation 
attachée au Messie comme une richesse plus 
grande que les trésors de l’Egypte » et ayant « le 

regard fi xé sur la récompense à venir » (Hé 11,24-
26). En choisissant la pauvreté dans le désert, il 
a permis à son peuple d’entrer dans la richesse 
du Pays promis. Jésus a refusé « la puissance 
et la gloire » de ce monde que lui proposait le 
diable (Lc 4,1-13 ; 2Co 8,9). Il a au contraire 
porté sa croix « afi n que par sa pauvreté (nous 

soyons) enrichis » (2Co 8,9) de tous les 
biens spirituels.

48. Moïse, en tant que fi ls de la 
fi lle du pharaon, était l’égal du pha-
raon, mais il a « refusé » ce privilège 

(Hé 11,24). Jésus « n’a pas regardé 
son égalité avec Dieu comme 
un butin à préserver » et s’est 
« dépouillé » de ses privilèges 
divins (Ph 2,6-8).

49. Moïse « s’est montré déter-
miné, comme s’il voyait celui qui est 
invisible » (Hé 11,27). Jésus regardait 
sans cesse à son Père : « Le Fils ne 
peut rien faire de lui-même, sinon ce 
qu’il voit le Père accomplir. Tout ce 
que le Père fait, le Fils aussi le fait 
pareillement » (Jn 5,19 ; cf. 8,38).

50. Sur l’ordre de Dieu, Moïse 
a dit au peuple : « Vous n’ajouterez 
ni n’enlèverez rien à ce que je vous 

prescris » (Dt 4,2 ; 13,1). Jésus a 
dit semblablement : « Je le déclare 

à toute personne qui écoute les 
paroles de prophétie de ce livre : 
si quelqu’un y ajoute quelque 
chose, Dieu lui ajoutera les 
fl éaux décrits dans ce livre ; 
et si quelqu’un enlève quelque 
chose aux paroles du livre de 

cette prophétie, Dieu enlè-
vera sa part de l’arbre de 

la vie et de la ville sainte 
décrits dans ce livre » 

(Ap 22,18-19). 

51. Les 
signes ac-
compl is 
en Egyp-
te ont 

conduit le peuple d’Israël à une pleine 
confi ance en l’Eternel et en Moïse : « (Israël 
vit) la main puissante que l’Eternel avait di-
rigée contre les Egyptiens. Le peuple craignit 
l’Eternel et il eut confi ance en l’Eternel et en 
son serviteur Moïse » (Ex 14,31 ; cf. 19,9). De 
même, beaucoup de gens ont eu foi en Dieu et 
en Jésus-Christ en voyant les signes que celui-
ci accomplissait : « Pendant que Jésus était à 
Jérusalem, lors de la fête de la Pâque, beaucoup 
crurent en lui en voyant les signes miraculeux 
qu’il faisait » (Jn 2,23).

52. Par les 10 miracles (fl éaux) accomplis 
en Egypte, dont le plus terrible a été la mise 
à mort de tous les premiers-nés du pays 
(Ex 7-11), Moïse a été confi rmé comme envoyé 
de Dieu et sauveur de son peuple Israël. En 
Matthieu 8 et 9, Jésus a accompli 10 miracles 
(guérisons), dont une résurrection d’entre les 
morts, qui l’ont confi rmé comme Messie et 
Sauveur du peuple.

53. Après leur libération d’Egypte, les 
Israélites ont entonné le cantique de Moïse 
(Ex 15). En Apocalypse 15,3 le cantique de 
Moïse et le cantique de l’Agneau sont enton-
nés en parallèle : « Ils chantaient le cantique 
de Moïse, le serviteur de Dieu, et le cantique de 
l’Agneau en disant : Tes œuvres sont grandes et 
extraordinaires, Seigneur Dieu tout-puissant ! 
Tes voies sont justes et véritables, roi des na-
tions ! »

54. Moïse est appelé « serviteur de Dieu » 
(Ex 14,31 ; Ap 15,3), et Jésus pareillement 
(Ac 3,13).

55. Dieu a répondu à haute voix à Moïse : 
« Moïse parlait, et Dieu lui répondait à haute 
voix » (Ex 19,19). Dieu a répondu de manière 
semblable à Jésus : « Père, révèle la gloire de ton 
nom ! Une voix vint alors du ciel : J’ai révélé sa 
gloire et je la révélerai encore » (Jn 12,28).

56. Moïse parlait avec Dieu « face à face » 
(Ex 33,11), et nous pouvons dire la même 
chose de Jésus.

57. De même que Moïse est resté un cer-
tain temps en communion avec Dieu sur « la 
montagne de Dieu » (le mont Sinaï), puis en est 
redescendu, Jésus se trouve à présent auprès 
de son Père, puis il reviendra sur terre. Ce 
parallélisme nous fournit des indications pro-
phétiques concernant la situation d’Israël et du 
monde avant le retour de Jésus. Cette image 
prophétique concernant la fi n des temps sera 
le sujet de la 3ème partie de notre étude. 

Vous trouverez cette 3ème partie dans le 
prochain numéro de « Nouvelles d’Israël ». 
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biens spirituels.

48. Moïse, en tant que fi ls de la 
fi lle du pharaon, était l’égal du pha-
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(Hé 11,24). Jésus « n’a pas regardé 
son égalité avec Dieu comme 
un butin à préserver » et s’est 
« dépouillé » de ses privilèges 
divins (Ph 2,6-8).

49. Moïse « s’est montré déter-
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50. Sur l’ordre de Dieu, Moïse 
a dit au peuple : « Vous n’ajouterez 
ni n’enlèverez rien à ce que je vous 

prescris » (Dt 4,2 ; 13,1). Jésus a 
dit semblablement : « Je le déclare 

à toute personne qui écoute les 
paroles de prophétie de ce livre : 
si quelqu’un y ajoute quelque 
chose, Dieu lui ajoutera les 
fl éaux décrits dans ce livre ; 
et si quelqu’un enlève quelque 
chose aux paroles du livre de 

cette prophétie, Dieu enlè-
vera sa part de l’arbre de 

la vie et de la ville sainte 
décrits dans ce livre »

(Ap 22,18-19). 

51. Les 
signes ac-
compl is 
en Egyp-
te ont 

ci accomplissait : 
Jérusalem, lors de la fête de la Pâque, beaucoup 
crurent en lui en voyant les signes miraculeux 
qu’il faisait »

52. Par les 10 miracles (fl éaux) accomplis 
en Egypte, dont le plus terrible a été la mise 
à mort de tous les premiers-nés du pays 
(Ex 7-11), Moïse a été confi rmé comme envoyé 
de Dieu et sauveur de son peuple Israël. En 
Matthieu 8 et 9, Jésus a accompli 10 miracles 
(guérisons), dont une résurrection d’entre les 
morts, qui l’ont confi rmé comme Messie et 
Sauveur du peuple.

53. Après leur libération d’Egypte, les 
Israélites ont entonné le cantique de Moïse 
(Ex 15). En Apocalypse 15,3 le cantique de 
Moïse et le cantique de l’Agneau sont enton-
nés en parallèle : 
de Moïse, le serviteur de Dieu, et le cantique de 
l’Agneau en disant : Tes œuvres sont grandes et 
extraordinaires, Seigneur Dieu tout-puissant ! 
Tes voies sont justes et véritables, roi des na-
tions ! »

54. Moïse est appelé « serviteur de Dieu » 
(Ex 14,31 ; Ap 15,3), et Jésus pareillement 
(Ac 3,13).

55. Dieu a répondu à haute voix à Moïse : 
« Moïse parlait, et Dieu lui répondait à haute 
voix » (Ex 19,19). Dieu a répondu de manière 
semblable à Jésus : 
nom ! Une voix vint alors du ciel : J’ai révélé sa 
gloire et je la révélerai encore » 

56. Moïse parlait avec Dieu 
(Ex 33,11), et nous pouvons dire la même 
chose de Jésus.

57. De même que Moïse est resté un cer-
tain temps en communion avec Dieu sur « la 
montagne de Dieu » (le mont Sinaï), puis en est 
redescendu, Jésus se trouve à présent auprès 
de son Père, puis il reviendra sur terre. Ce 
parallélisme nous fournit des indications pro-
phétiques concernant la situation d’Israël et du 
monde avant le retour de Jésus. Cette image 
prophétique concernant la fi n des temps sera 
le sujet de la 3

prochain numéro de « Nouvelles d’Israël ». 
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Yéchoua et Israël

Un panorama messianique depuis Jérusalem

Le judaïsme rabbinique et les croyants juifs en 
Yéchoua (2)
« Or, la vie éternelle, c’est qu’ils te connaissent, toi, le seul vrai Dieu, et celui que tu as envoyé, Jésus-Christ » 
(Jn 17,3).

DR GERSHON NEREL – 35ème PARTIE

La situation n’a pas changé par 
rapport à celle d’il y a deux mille 
ans  : le judaïsme rabbinique consi-
dère les Juifs messianiques comme 
étant « une épine » dans « son œil », 
surtout en raison de la sempiternelle 
dispute relative à la personne de Yé-
choua en tant que «  Dieu  » et «  Fils 
de Dieu ». Le judaïsme rabbinique mo-
derne se sent à cet égard bien plus 
proche de l’islam que du christia-
nisme. Car dans l’islam, on proclame 
cinq fois par jour : « Dieu est unique. 
Il n’a PAS de Fils.  » Alors que les 
Juifs croyant en Yéchoua confessent 
fondamentalement qu’il y a Dieu le 
Père, Dieu le Fils et Dieu le Saint-Es-
prit. Et du fait qu’ils sont attachés à 
la Bible entière, ils ne peuvent nier 
l’importance de la croix et sa signifi-
cation véritable.

Mais quelle est leur relation avec 
les rabbins qui de nos jours encore sont 
les interprètes « assis dans la chaire de 
Moïse  » (Mt 23,2)  ? Les Juifs messia-
niques se soumettent à eux en ce qui 
concerne les questions « techniques » : 
par exemple quand il s’agit d’engager 
un « mohel » (circonciseur) pour effec-
tuer une « berit milah » (alliance de la 
circoncision), ou de célébrer un maria-
ge sous une « houppah » (dais nuptial), 
ou encore d’apposer une « mezouzah » 
à la porte d’entrée de leur maison. La 
« mezouzah » est un petit récipient en 
métal ou en bois contenant un morceau 
de parchemin sur lequel sont inscrits 
des versets de la Torah rappelant que 
le devoir des Juifs est d’aimer Dieu et 
de respecter ses commandements. De 
tels récipients sont fixés au montant 
extérieur droit de la porte d’entrée et 
de la porte de chaque chambre. Les 
Juifs messianiques font également ap-
pel à une « hèvrah qaddicha » (confré-
rie du dernier devoir) orthodoxe pour 
enterrer dans un cimetière juif – pour 
autant qu’elle accepte de le faire – un 

Juif qui de son vivant confessait ouver-
tement sa foi en Yéchoua.

Je tiens toutefois à souligner que les 
Juifs messianiques devraient chercher 
les réponses à leurs questions relatives 
à la théologie et à l’enseignement bi-
bliques uniquement dans les écrits ca-
noniques de la Bible, sous la direction 
du Saint-Esprit. Spécialement pour les 
questions concernant la christologie 
et l’eschatologie (l’enseignement sur 
la fin des temps), il leur faut considé-
rer l’Ancien Testament et le Nouveau 
Testament comme formant une unité 
indissociable. Les croyants juifs en Yé-
choua devraient également réfléchir sé-
rieusement aux traditions juives qu’ils 
veulent continuer à respecter.

Dans leur respect de la Torah, les 
Juifs messianiques doivent se laisser 
diriger uniquement par l’enseigne-
ment de Yéchoua. Parce que Yéchoua 
lui-même a confirmé la validité de 
la Torah (Mt  5,17), celle-ci est tou-
jours valable. Cela signifie également 
que l’élection et le caractère unique 
d’Israël sont toujours valables et que 
l’ancien Israël et l’Israël moderne 
constituent « une seule et même na-
tion  ». L’alliance faite par Dieu avec 
les patriarches et ayant pour objet le 
pays d’Israël est elle aussi toujours 
valable. La relation entre le Père cé-
leste, Yéchoua et Israël est confirmée 
par la «  Berit Hadasha  » (nouvelle 
alliance ou Nouveau Testament) et 
non par le sacrifice d’animaux. La 
restauration territoriale et nationale 
d’Israël qui s’est opérée à notre épo-
que amènera dans un avenir proche 
son renouvellement spirituel. C’est 
alors qu’Israël reconnaîtra Celui qu’il 
a « transpercé » (Za 12,10).

Les Juifs croyant en Yéchoua 
sont actuellement les prémices d’un 
processus qui concerne l’ensemble 
du peuple juif et que l’apôtre Paul 
a qualifié de « passage de la mort à la 

vie » (Rm 11,15). Israël avec Jérusa-
lem pour capitale ainsi que la langue 
hébraïque joueront un rôle important 
dans le royaume millénaire qu’éta-
blira Yéchoua. De nos jours encore 
cette question nous interpelle, nous 
Juifs messianiques  : « Comment de-
vons-nous respecter la Torah ? » Yé-
choua lui-même nous a donné dans 
les Evangiles des indications impor-
tantes à ce sujet. Il détient l’auto-
rité d’interpréter la Torah, car c’est 
lui-même qui l’a donnée à Moïse sur 
le mont Sinaï. Dans les Evangiles, 
Yéchoua a donc corrigé certains en-
seignements du Pentateuque  : il a 
entre autres mis fin à la pratique du 
divorce et a condamné la lapidation 
des pécheurs. En tant que maître 
du sabbat, il nous a donné la « clé » 
pour sanctifier ce jour-là.

Lors des cultes célébrés à l’oc-
casion du sabbat, de nombreux Juifs 
messianiques redisent avec joie le 
«  Chema Israël  » (Ecoute Israël – 
Dt 6,4) ainsi que la bénédiction d’Aa-
ron (Nb  6,24-26). C’est une bonne 
chose de répéter ces textes, mais 
il ne faudrait pas que le «  Chema  » 
prenne la place du «  Notre Père  » 
(Avinu Shebashamayim). En outre, il 
est très édifiant de compléter la béné-
diction d’Aaron par celle des apôtres 
(2Co 13,13).

Pour terminer, rappelons l’impor-
tance d’avoir une bonne compréhen-
sion biblique du «  reste  ». Beaucoup 
de gens en Israël font partie de ce 
«  reste  », y compris des Juifs ortho-
doxes qui recherchent assidûment la 
vérité tout en étant encore aveugles 
quant à la personne de Yéchoua. Il y 
a un tel « reste » dans tout peuple et 
toute nation. Le Seigneur seul connaît 
les cœurs et les pensées de ces gens 
et sait ce que l’avenir leur réserve. 
� 
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L’Holocauste

L’argumentation 
des négateurs 
réfutée
D’innombrables publications 
scientifiques ont été consacrées 
à la question du nombre de Juifs 
ayant été tués lors de l’Holocaus-
te. Les négateurs de l’Holocauste 
doutent que le chiffre officiel de 6 
millions soit juste.

La première chose que les néga-
teurs de l’Holocauste mettent en doute 
est le nombre des victimes tuées sous 
le régime nazi. Ils n’acceptent pas le 
contenu de publications établissant 
la preuve que le nombre des victimes 
s’élève bien à six millions et déclarent 
que ces preuves sont fausses. Passons 
en revue quelques-unes des publica-
tions les plus importantes :

1. Une publication du Centre fédéral 
de formation politique (BPB) :  

http://www.bpb.de/publikationen/
LRHJLK,0,0,HolocaustOpfer.html

On y lit entre autres : « Pour contes-
ter le nombre de 6 millions de victimes 
juives, qui est indubitable, on présente 
des statistiques se référant au nombre 
total des Juifs vivant dans le monde et 
n’ayant rien à voir avec le bilan des vic-
times. En mélangeant allégrement des 
sources différentes sans mentionner 
leur origine, on explique que la popula-
tion juive mondiale a passé de 15,3 mil-
lions en 1933 à 17,8 millions en 1986 
et qu’il n’a donc pas pu y avoir d’Holo-
causte…

Afin d’éviter toute erreur, il faut 
mentionner clairement le nombre des 
Juifs qui ont été tués au moyen de gaz 
toxiques dans les différents camps 
de concentration. Les chiffres mini-
maux suivants ont été calculés avec 
professionnalité et très grande mi-
nutie par des historiens et des juris-
tes sur la base de toutes les sources 
disponibles et ont été maintes fois 
contrôlés : à Chelmno (Kulmhof) ils 
étaient 152 000, à Belzec 600 000, à 
Soribor 250 000, à Auschwitz-Birke-
nau un million, à Treblinka 900 000, 
à Majdanek entre 60 000 et 80 000. 

Cela signifie que dans ces grands 
camps d’extermination cités près de 
3 millions de Juifs ont été tués. A ce 
nombre il faut ajouter le nombre des 
victimes des troupes d’intervention 
des SS (selon leurs propres dires 
les commandos de la mort ont tué 
au moins 535 000 Juifs) et le nom-
bre des victimes décédées dans les 
camps de concentration et dans les 
ghettos suite aux travaux forcés, à 
la malnutrition, aux chicanes, aux 
mauvais traitements et à d’autres 
causes encore (au moins 2 millions 
et demi de Juifs). Le total s’élève 
ainsi à plus de 6 millions de Juifs au 
moins…

Un tract distribué en langue alle-
mande par l’“Institute for Historical 
Review” résume les arguments des 
révisionnistes sous le titre : “66 ques-
tions et réponses concernant l’Holo-
causte.” La négation de l’Holocauste y 
est présentée comme un système très 
élaboré.

L’affirmation centrale de ce tract est 
que les seules preuves de l’Holocauste 
sont les témoignages des survivants 
– qui sont souvent contradictoires et 
qu’on ne peut donc pas prendre au sé-
rieux. Par cet argument, les révision-
nistes refusent d’emblée toute confron-
tation à l’histoire de l’Holocauste telle 

qu’on peut la retracer sur la base de do-
cuments, statistiques, cartes de camp 
établis par les SS…

Une autre affirmation de ce tract 
est que 2 millions de Juifs auraient “fui 
vers les régions les plus reculées de 
l’Union soviétique” et ne se seraient 
jamais trouvés sur le territoire contrô-
lé par les Allemands, et qu’en outre 
plus d’un million de Juifs auraient déjà 
émigré avant le début de la guerre. Cet 
argument paraît d’autant plus tiré par 
les cheveux qu’il était parfaitement 
impossible à une population de cette 
importance de fuir vers l’Union soviéti-
que dirigée par Staline et même d’émi-
grer vers quelque autre endroit que ce 
fût. Les Juifs candidats à l’émigration 
ne disposaient d’aucune liberté : seuls 
de petits groupes parmi eux ont reçu 
une telle autorisation qu’ils ont atten-
due longuement. La “preuve” qu’il n’y 
aurait pas eu de génocide s’appuie sur 
des affirmations que les faits et la lo-
gique contredisent et qui s’adressaient 
à un public crédule et d’avance acquis 
à ce point de vue par sa vision du mon-
de…

Ouvrage de référence (en allemand) : 
Wolfgang Benz (éditeur) : L’ampleur du 
génocide. Le nombre des victimes jui-
ves du national-socialisme, Munich, 
1966. »
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2. Une liste de tous les si-
tes Internet importants rela-
tifs à l’Holocauste : 

h t tp : / /web .macam98 .
ac.il/~ochayo/linke.htm

3. Le projet «  témoigna-
ges » soutenu par le mémorial 
Yad Vashem. La parenté, les 
amis, les connaissances et 
les anciens voisins – même 
non juifs – de personnes 
n’ayant pas survécu à l’Ho-
locauste ont été appelés à 
fournir un témoignage à leur 
sujet. Ces témoins ont sou-
vent fourni des informations 
biographiques détaillées, 
parfois accompagnées de 
photographies des personnes 
décédées.

http://yad-vashem.org.il/
remembrance/index_remem-
brance.html

4. Une base de données éta-
blie par le « service international 

de recherche Arolsen ». Après la guerre, 
des demandes de recherche ont été adres-
sées au sujet de parents ou de connais-
sances. Cette base de données, qui a par 
la suite été minutieusement complétée, 
fournit des indications détaillées sur les 
personnes retrouvées ou décédées. 

www.its-arolsen.org     AN

Commentaire  : Le fait que le peu-
ple juif, qui a été persécuté pendant 
2 000 ans, subisse à présent l’affront 
des négateurs de l’Holocauste n’est 
pas étonnant. Au paradis déjà, le ser-
pent avait remis en question la parole 
de Dieu : « Dieu a-t-il vraiment dit… ? » 
(Gn  3,1). Les négateurs de l’Holo-
causte sont influencés par le prince de 
ce monde, celui que Jésus a appelé le 
« père du mensonge  » qui « ne s’est pas 
tenu dans la vérité » (Jn 8,44). Celui qui 
nie l’Holocauste nie également le Dieu 
d’Israël et Jésus-Christ, la vérité incar-
née. Nous pouvons être assurés d’une 
chose  : la question de la négation de 
l’Holocauste sera traitée de manière 
adéquate devant le tribunal de Christ 
(cf. Mt 25,31ss).

Ici-bas, le mensonge peut parfois 
être un jugement de Dieu qui frappe les 
impies : « C’est pourquoi Dieu leur envoie 
une puissance d’égarement pour qu’ils 
croient au mensonge » (2Th 2,4). CM 

Statistiques

Le nombre des habitants de l’Etat d’Israël
Cette année, le jour du 61ème anniversaire de l’Indépendance de l’Etat d’Israël a été célé-
bré à la fin du mois d’avril – selon le calendrier juif. Le Bureau central des statistiques 
a publié à cette occasion de nouveaux chiffres concernant la population du pays.

Le jour du 61ème anniversaire 
de l’Indépendance, l’Etat d’Israël 
comptait 7  411  030 citoyens. Ils 
étaient 7  282  000 une année plus 
tôt. La population a donc augmenté 
de 129  030 personnes. Au cours 
de l’année écoulée, on a enregistré 
154  000 naissances et 12  000 nou-
veaux immigrés – venus principale-
ment de France, d’Amérique du Nord 
et du Sud, d’Afrique du Sud, d’Ethio-
pie et des Etats de l’ex-Union sovié-
tique.

Les données statistiques indi-
quent que 5  593  000 Juifs vivent 
actuellement en Israël, soit 75,5  % 
de la population. Les Arabes sont au 
nombre de 1 498 000, soit 20,2 % de 
la population. 320 000 citoyens, soit 
4,3  % de la population, ne sont ni 
juifs ni arabes.

Autre fait intéressant  : deux tiers 
de la population juive vit dans le pays 
depuis au moins deux générations. Au 
moment de la création de l’Etat d’Is-
raël en  1948, seulement 35  % de la 
population juive – 600 000 personnes 
– était née dans le pays.

A l’époque, seule une ville d’Is-
raël comptait plus de 100 000 habi-
tants : Tel-Aviv, qui fête cette année 

le centième anniversaire de son exis-
tence. A l’heure actuelle, 14 villes 
d’Israël comptent plus de 100  000 
habitants. Parmi elles, 5 en comp-
tent plus de 200 000 : Jérusalem – la 
plus grande ville du pays pour son 
nombre d’habitants et sa superficie 
–, Tel-Aviv-Jaffa, Haïfa, Rishon-Le-
Ziyyon et Ashdod. ZL

Commentaire  : Israël est à nou-
veau devenu un Etat indépendant  : 
tel est le miracle que notre généra-
tion a vu se réaliser sous ses yeux. 
Nos ancêtres dans la foi des siècles 
passés auraient bien voulu voir l’ac-
complissement de ce miracle  : le ré-
tablissement d’Israël selon les pro-
phéties bibliques. «  Beaucoup de pro-
phètes et de rois ont désiré voir ce que 
vous voyez et ne l’ont pas vu, entendre 
ce que vous entendez et ne l’ont pas en-
tendu » (Lc 10,24). Autrefois il s’agis-
sait de Jésus-Christ en personne et de 
sa révélation au monde. Aujourd’hui 
il s’agit de son peuple Israël rétabli 
dans son pays – le plus grand miracle 
depuis 2  000 ans, accompli sous les 
yeux du monde entier. CM 

Site Internet du Bureau central des statisti-
ques : www1.cbs.gov.il
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de la section militaire du Hezbollah. 
Depuis l’assassinat du terroriste de 
pointe Imad Mughniyeh (dans lequel 
le Mossad semble également avoir 
été impliqué), ces dirigeants reçoi-
vent leurs ordres directement d’Iran.

En Egypte, le Hezbollah, qui pla-
nifiait entre autres de commettre des 
attentats contre des paquebots et des 
cargos, a loué des appartements à 
proximité du canal de Suez. Ce canal 
est en effet l’une des principales res-
sources commerciales de l’Egypte. 
La perturbation du trafic maritime 
sur ce dernier aurait immédiatement 
de sévères répercussions loin à la 
ronde. Le Hezbollah a aussi loué des 
appartements au Caire pour espion-
ner des cibles américaines et israé-
liennes. Il s’est également renseigné 
sur certains sites fréquentés par les 
touristes étrangers. Shihab/Mansour 
avait également le mandat de livrer 
des armes et de l’argent à la bande 
de Gaza et d’en faire sortir certaines 
personnes recherchées – qui trou-
veraient refuge ou recevraient une 
formation militaire dans des camps 
en Lybie, au Soudan, en Syrie et au 
Liban, dans le but de commettre des 
attentats-suicides en Israël.

Parallèlement aux événements qui 
se sont produits en Egypte, on a appris 

au Liban que trois réseaux d’espion-
nage qui auraient travaillé au profit 
du Mossad avaient été démantelés 
dans les rangs du Hezbollah. C’est 
certainement dans ce contexte qu’il 
faut comprendre les nouvelles trans-
mises par les médias annonçant que 
des indications décisives fournies par 
le Mossad avaient conduit à l’arres-
tation de 50 terroristes du Hezbollah 
en Egypte. Il semble qu’Israël soit 
parvenu à infiltrer les hauts rangs 
du Hezbollah. Il a ensuite transmis à 
la CIA et à l’Egypte les informations 
ainsi obtenues.

Cette affaire révèle en définitive 
que de nouveaux fronts se sont for-
més dans le monde islamique dans 
le but de mener une guerre froide. 
ZL 

Piraterie

Les forces de sécurité israéliennes ont sauvé les passagers d’un paquebot
Des pirates guettent les bateaux de passage à la corne de l’Afrique. Le monde entier subit les conséquences de 
leur audace. Les Israéliens aident désormais à repousser ces pirates.

Les terroristes du Hezbollah 
visaient Moubarak et son 
gouvernement, considérés 
comme modérés et ouverts à 
l’Occident – en comparaison 
d’autres pays arabes

Le réseau du Hezbollah

Le Mossad a aidé l’Egypte à 
combattre le terrorisme
Le démantèlement d’un réseau terroriste du Hezbollah en Egypte a fait la une des jour-
naux du monde entier. La plupart de ces journaux n’ont toutefois pas dit que le Mossad 
avait communiqué les informations décisives qui ont conduit à ces arrestations.

Le réseau terroriste du Hezbollah 
en Egypte a été démantelé. La CIA, le 
service américain de renseignements, y 
a contribué. Mais les informations déci-
sives qui ont conduit à ces arrestations 
ont été fournies par le Mossad, les ser-
vices secrets israéliens à l’étranger.

On a appris que les terroristes du 
Hezbollah avaient l’intention de dés-
tabiliser l’Egypte. Ils visaient Mouba-
rak et son gouvernement, considérés 
comme modérés et ouverts à l’Occi-
dent – en comparaison d’autres pays 
arabes. Ces terroristes ont également 
cherché à fortifier l’organisation 
islamique radicale des Frères mu-
sulmans. Cette organisation fonda-
mentaliste avait été créée en Egypte 
en 1928 et compte dans ce pays près 
d’un million de membres. Pendant 
des dizaines d’années, elle a provo-
qué des troubles en Egypte. Bien que 
cette organisation ne propage plus 
depuis longtemps le combat armé, les 
autorités égyptiennes lui vouent une 
attention extrême.

Le réseau terroriste du Hezbollah 
en Egypte était composé de plusieurs 
cellules agissant indépendamment 
mais coordonnées par un Libanais, 
Sami Shihab. Cet homme s’appelle 
en réalité Mohammed Youssef Man-
sour et est l’un des trois dirigeants 

En raison de la situation politi-
que régnant dans les pays situés sur 
la corne de l’Afrique, en particulier 
en Somalie et au Yémen, des actes de 
piraterie maritime sont fréquemment 
commis sur leurs côtes. Des bateaux 
de tout genre ont été attaqués et cer-

tains d’entre eux ont été capturés. 
Tandis que la communauté interna-
tionale continue à discuter comment 
résoudre ce problème dont l’ampleur 
croît sans cesse,  les forces de sécu-
rité israéliennes ont d’ores et déjà en-
registré un premier succès.

Ces forces de sécurité sont compo-
sées d’ex-membres de commandos et de 
troupes d’élite de l’armée israélienne. 
Dans un cas au moins, elles sont par-
venues – vers la fin avril 2009 – à em-
pêcher que des pirates n’abordent un 
paquebot germano-italien navigant en 



MSC Melody

direction de la mer Rouge. Le paquebot 
« Melody » transportant 1 500 passagers 
se trouvait à 325 kilomètres au nord des 
îles Seychelles et à environ 800 kilomè-
tres à l’est de la Somalie. Il avait à bord 
une équipe de spécialistes des forces de 
sécurité israéliennes.

Lorsqu’un passager britannique a dé-
couvert un petit bateau transportant six 
hommes armés, les forces de sécurité is-
raéliennes ont été alarmées. Les pirates 
équipés d’armes automatiques ont ouvert 
le feu à distance déjà et ont tenté d’aborder 
le paquebot. Ciro Pinto, le capitaine du pa-
quebot, a par la suite raconté que les pirates 
ne sont pas parvenus à monter à bord parce 
que les forces de sécurité israéliennes ont 
immédiatement répondu à leurs tirs. «  Ils 
étaient rapidement sur place et ont aussitôt 
réagi. Ils ont été simplement merveilleux », 
a-t-il dit lors d’une interview. Le danger 
n’était cependant pas encore écarté. Bien 
que les pirates aient vite compris qu’ils ne 
pourraient pas facilement parvenir à bord, 
ils ont poursuivi opiniâtrement le paquebot 
«  Melody  ». Au cours d’une course pour-
suite d’une vingtaine de minutes, ils n’ont 
pas cessé de tirer au moyen de leurs armes 
automatiques.

Les médias internationaux ont qualifié 
les forces de sécurité israéliennes de « hé-
roïques  ». Lors d’une interview accordée 
à la radio « Kol Israël » (la voix d’Israël), 
Domenico Pellegrino, directeur de la com-
pagnie de navigation italienne, a déclaré de 
manière élogieuse : « En raison de la situa-
tion critique dans la région, mon entreprise 
s’était résolue à engager des forces de sé-
curité israéliennes. Nous avons opté pour 
des ex-membres de l’armée israélienne en 

raison de leur excellente réputation mon-
diale, de leur entraînement optimal et de 
leur spécialisation en vue de telles inter-
ventions. »

Les forces de sécurité présentes à bord 
du paquebot « Melody » travaillent pour le 
compte de l’entreprise israélienne « Mano 
International Security Ltd. » sise à Herzliya. 
Cette entreprise de sécurité israélienne pri-

vée a été créée en 1986. Son directeur a re-
fusé toute interview et a seulement déclaré 
brièvement  : « Nos collaborateurs ont agi 
conformément aux directives reçues. Nous 
sommes fiers de leur succès. Tout le reste 
ne regarde pas le grand public. »

On a appris depuis par la presse is-
raélienne que différentes compagnies 
maritimes avaient engagé plusieurs 
centaines d’Israéliens pour accompa-
gner paquebots et cargos dans les eaux 
menacées par les pirates. La plupart de 
ces hommes sont des ex-membres de 
troupes d’élite et d’unités de la marine 
israéliennes. Un ex-officier de comman-
do israélien a expliqué que la demande 
de forces de sécurité israéliennes avait 
crû considérablement depuis les atten-
tats du 11  septembre 2001. En raison 
de la situation régnant à la corne de 
l’Afrique, ce sont surtout des hommes 

ayant fait partie des troupes d’élite de 
la marine qui sont demandés.

Les bateaux israéliens sont accom-
pagnés depuis des années déjà de forces 
de sécurité, car Israël doit malheureu-
sement s’attendre en tout temps à des 
actes terroristes, et pas seulement de la 
part de pirates modernes. ZL

Commentaire  : On a pu lire il y 
a quelque temps dans un journal al-
lemand  : «  Israël surveille le monde 
entier.  » Effectivement, les agents 
de sécurité israéliens sont parmi 
les meilleurs au monde. Comme en 
beaucoup d’autres domaines, Israël 
est un leader mondial dans celui de 
la sécurité. A tel point que certains 
chefs d’Etats étrangers ont engagé 
des gardes israéliens pour veiller à 
leur sécurité. Nous ne devrions ce-
pendant jamais oublier ce que dit le 
Psaume 127,1 : « Si une ville n’est pas 
gardée par l’Eternel, celui qui la garde 
veille inutilement. » A l’instar d’Israël, 
nous chrétiens sommes également 
appelés à veiller constamment, selon 
la parole de Jésus  : «  Veillez et priez, 
afin de ne pas tomber au pouvoir de la 
tentation » (Mt 26,41 – TOB). Et selon 
1 Pierre 5,8 : « Soyez sobres, restez vi-
gilants : votre adversaire, le diable, rôde 
comme un lion rugissant, cherchant qui 
dévorer. » Les forces du mal – dirigées 
par Satan – qui attaquent les chrétiens 
nous contraignent à être constamment 
sur nos gardes. Car l’Ennemi se servi-
ra de n’importe quel levier pour briser 
notre communion avec Christ et notre 
engagement à son service. CM 

Les forces de sécurité israéliennes 
étaient rapidement sur place et ont 
aussitôt réagi. Elles ont été simple-
ment merveilleuses
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tard afin que les invités puissent tous 
célébrer la fête de Pessah en famille. Il 
a commenté ainsi cet événement : « Voi-
là une preuve officielle que le peuple 
juif a marqué de son empreinte vitale 
toute la société et la culture américai-
nes. »

Il s’agissait bien là de la pre-
mière cérémonie de ce genre célé-
brée dans son appartement par un 
président américain en fonction. 
Le porte-parole de la Maison Blan-
che a toutefois précisé que sur le 
désir de la famille Obama, une cé-
rémonie semblable avait déjà été 
célébrée en  2008 au cours de la 
campagne électorale. A l’occasion 
de la fête de Pessah, la famille 
Obama avait alors invité ses col-
laborateurs juifs et ses amis à par-
tager avec elle un repas dans un 
hôtel à Harrisburg dans l’Etat de 
Pennsylvanie. AN 

Sondage d’opinion

L’image d’Israël 
dans le monde
Israël fait en permanence la une 
des journaux. Souvent, il semble 
que le monde entier manifeste pour 
ce pays un intérêt particulier et 
l’observe à la loupe. Quelle image 
l’opinion mondiale a-t-elle donc 
d’Israël ?

Le ministère israélien des Affaires 
étrangères a commandé une étude inter-
nationale afin de connaître quelle image 
l’opinion mondiale avait d’Israël. Les 
résultats de cette étude confirment ce 
que les politiciens, diplomates et autres 
personnalités officielles d’Israël savent 
depuis longtemps : 35 % de l’opinion mon-
diale estime qu’Israël est un Etat agressif. 
24 % de celle-ci associe à ce pays le mot 
« vantardise », et un même pourcentage de 
personnes le considèrent comme un pays 
créatif et innovateur. 27 % seulement de 
l’opinion mondiale approuve la politique 
israélienne.

Ce sondage d’opinion a été réalisé 
dans 13 pays. Plusieurs milliers de per-
sonnes ont été interrogées en Allemagne, 
Angleterre, Chine, Espagne, France, Inde, 
Italie, Pologne, Russie, au Canada, Japon, 
Mexique et aux Etats-Unis. Les personnes 
choisies avaient une formation universitai-
re et un salaire élevé (supérieur au salaire 
moyen de leurs pays respectifs). On leur a 
demandé : « Soutenez-vous Israël ? », « A 
votre avis, quel est le qualificatif le plus ap-
proprié pour Israël ? », etc. On les a égale-
ment priés de situer leur position à l’égard 
d’Israël dans une échelle de valeur de  1 
à 10, positive ou négative.

Les résultats montrent qu’Israël est 
bien apprécié en Inde avec 58  % de ré-
ponses positives. Puis suivent les Etats-
Unis avec 56 %, la Russie avec 52 %, le 
Mexique avec 50 % et la Chine avec 48 %. 
En Europe, Israël est bien moins apprécié 
avec seulement 39 % de réponses positi-
ves en Italie, 36 % en Pologne, 35 % en 
Allemagne, 34  % en Angleterre et 27  % 
en France. En queue figure l’Espagne avec 
23 %.

Une fois ces résultats connus, on a 
procédé à la deuxième partie de ce son-
dage. Les participants ont visionné de 
courts films consacrés à Israël. Ils ont 

Washington D. C.

Fête de Pessah à la Maison Blanche
C’est la première fois qu’il y a eu une telle fête à la Maison Blanche. Les 
médias ont souligné qu’elle témoignait de la « relation personnelle intime 
d’Obama avec la communauté juive ». La fête de Pessah (la Pâque juive) 
y a été célébrée dans l’intimité. 

Les invités du président américain 
Barack Obama et de son épouse Michel-
le étaient des proches collaborateurs et 
des amis. Il s’agissait d’une invitation 
privée à un repas festif au cours duquel 
on a lu pour la première fois la Hagga-
dah à la Maison Blanche. La Haggadah 
raconte l’histoire de la sortie des Is-
raélites d’Egypte où ils étaient réduits 
à l’esclavage. Les Juifs du monde en-
tier la lisent habituellement le premier 
soir de la fête de Pessah, qui dure une 
semaine. Lors de cette soirée appelée 
« Seder  » (ordre), des mets très parti-
culiers sont servis, dont un pain azyme 
connu sous le nom de «  pain sans le-
vain ». Ces mets particuliers ont égale-
ment été servis à la Maison Blanche.

William Daroff, entre autres direc-
teur du bureau de l’Association des 
communautés juives de Washington, a 
déclaré qu’à la Maison Blanche on avait 
pris le repas du « Seder » un jour plus 
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vu différents paysages : la mer, les mon-
tagnes, les déserts, et différents domai-
nes de vie : la nourriture, la technologie, 
les lieux saints, etc. Puis des séquences 
de la vie de personnalités éminentes 
d’Israël, parmi lesquelles Shimon Pe-
res, président de l’Etat, le Pr Israel Ro-
bert Aumann, mathématicien lauréat du 
prix Nobel, Bar Rafaeli, top-modèle, etc. 
Les participants ont ensuite été priés 
de répondre à quelques questions. Les 
résultats ont montré que leur attitude à 
l’égard d’Israël s’était améliorée : alors 
qu’après la première étape du sondage, 
35 % des personnes interrogées avaient 
qualifié Israël d’Etat agressif, elles 
n’étaient plus que 21 % à le faire à l’is-
sue de la seconde étape. Et le pourcen-
tage des personnes estimant qu’Israël 
est un pays créatif et innovateur a passé 
de 24 % à 40 %. ZL

Commentaire : Israël fait tout son pos-
sible pour améliorer l’image que le monde 
a de lui, car il souhaite ardemment être 
considéré comme tous les autres Etats. Or 
c’est là justement le point décisif  : Israël 
ne sera jamais comme les autres nations et 
ne sera jamais considéré comme les autres 
nations. D’une part Dieu a dit qu’Israël lui 
appartient « personnellement parmi tous les 
peuples  » (cf.  Ex  19,5-6) et d’autre part 
ce sont les puissances des ténèbres qui 
induisent les peuples à se dresser contre 
Israël. Du fait qu’Israël ne s’est pas encore 
converti – tourné vers Dieu et donné à lui –, 
ces vérités lui sont encore en grande partie 
cachées. L’état d’esprit actuel d’Israël est 
le même que celui décrit en 1 Samuel 8,5 : 
« Maintenant établis sur nous un roi pour nous 
juger, comme on en trouve dans toutes les na-
tions. » Dans tous les temps, le destin tragi-
que du peuple juif a été de s’efforcer d’être 
comme tous les autres peuples. A l’époque 
qui a précédé celle des nazis, on disait des 
Juifs d’Allemagne qu’ils étaient plus « al-
lemands » que tous leurs concitoyens. En 
se comportant ainsi, ceux-ci espéraient 
pouvoir vivre dans la paix et la liberté. Or 
cela ne s’est jamais confirmé, comme leur 
histoire tragique l’a démontré. Le seul che-
min sûr est de se convertir – de se tourner 
vers Dieu et de se donner à lui. Un vieux 
cantique rappelle que « seul le chemin de 
la foi est sûr, hors d’atteinte de l’Ennemi ». 
Quand Israël reconnaîtra-t-il qu’il ne peut 
pas et ne doit pas se comparer aux autres 
peuples ? Quand il se sera converti – tour-
né vers Dieu et donné à lui. Le moment où 
cela se produira est proche ! CM 

L’industrie militaire

Protection des côtes israéliennes
« Protector » (protecteur), tel est le nom – qui correspond parfaitement à 
sa tâche – d’un nouveau bateau sans pilote qu’Israël a développé : celui-ci 
sera chargé de protéger les côtes israéliennes sans mettre en danger la vie 
des soldats.

Le « Protector » est petit, rapide, 
facile à manœuvrer et peut être utilisé 
par n’importe quel temps. Il peut en-
registrer n’importe quel mouvement 
sur l’eau et en informer immédiate-
ment un centre de contrôle. En cas 
de nécessité, il peut tirer sur des en-
nemis en mer. Toutes ces opérations 
s’effectuent par télécommande – sans 
personne à bord.

Le « Protector » est un canot pneu-
matique à coque solide. Il est télécom-
mandé, armé et doté d’une caméra 
de surveillance à 360 degrés. Dans 
le domaine naval, il existe déjà d’in-
nombrables engins télécommandés, 
mais ceux-ci ont en général été conçus 
pour des missions sous-marines. Le 
« Protector » est une innovation dans 
le domaine encore très restreint des 
bateaux télécommandés. Il a été dé-
veloppé par l’entreprise israélienne 
«  Rafael Advanced Defense Systems 
Ltd.  ». Afin d’atteindre une vitesse 
maximale, le « Protector  » est équipé 
de pompes à réaction et non d’hélices 
conventionnelles. Ces pompes à réac-
tion sont propulsées par un moteur 
diesel. Le réservoir de ce bateau lui 
confère une autonomie de huit heures. 
Le « Protector  » est équipé d’une ca-
méra de jour performante et d’une ca-
méra infrarouge pour la nuit et en cas 

de mauvais temps, ainsi que d’autres 
instruments de navigation (GPS, ra-
dar, appareil laser pour mesurer les 
distances, etc.). Il dispose également 
d’un haut-parleur ainsi que d’une mi-
trailleuse entièrement automatique. 
L’entreprise «  Rafael  » est en train 
de développer d’autres armes appro-
priées à ce bateau.

Le «  Protector  » effectuera essen-
tiellement des missions de patrouille. 
Il pourra cependant aussi remplir des 
missions de renseignement, de défense 
ou d’attaque. La marine israélienne est 
très satisfaite de ses bateaux téléguidés. 
Elles les utilise principalement pour re-
pérer toute activité suspecte au large de 
la bande de Gaza. Ses bateaux télégui-
dés ont permis à la marine israélienne 
de surveiller les activités des bateaux 
de pêche palestiniens et d’empêcher des 
opérations de contrebande. Le « Protec-
tor  » permettra aussi de sécuriser les 
passages empruntés par la flotte israé-
lienne et de surveiller les ports impor-
tants du pays de même que les stations 
de forage situées en pleine mer.

Le « Protector » est déjà en service 
également à Singapour et aux Etats-
Unis. ZL 

Site Internet de l’entreprise « Rafael Advanced 
Defense Systems Ltd. » : www.rafael.co.il
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En autorisant cette vente, le 
ministère israélien de la Défense a 
dérogé à l’un de ses principes fon-
damentaux. Toutes les entreprises 
israéliennes d’armes sont en effet 
habituellement soumises à des res-
trictions draconiennes quand elles 
veulent vendre à la Russie des pro-
duits développés en Israël. En auto-
risant cette vente-ci, les autorités 
israéliennes espèrent dissuader les 
Russes de vendre à l’Iran des mis-
siles sol-air de technologie hyper-
moderne. Elles ne veulent pas qu’en 
cas d’attaque israélienne, améri-
caine, ou conjointe israélo-américai-
ne contre les centres de recherche 
nucléaire de l’Iran, ce pays puisse 
utiliser de tels missiles pour se pro-
téger. ZL

Commentaire : La Russie fait en 
principe partie des nations hostiles à 
Israël. Sous le régime communiste, 
la Russie a persécuté brutalement 
les chrétiens et les Juifs. Or jamais 
elle ne s’est excusée de ces actes ni 
n’a versé la moindre indemnisation – 
comme par exemple l’Allemagne l’a 
fait après la Seconde Guerre mon-
diale. De nombreux commentateurs 
bibliques sont en outre d’avis que 
c’est la Russie qui conduira l’attaque 
de « Gog du pays de Magog » contre 
Israël (cf.  Ez  38-39). Le comporte-
ment d’Israël à l’égard des Russes 
est donc très paradoxal.  C’est la 
pensée « humaniste » des grands es-
prits israéliens qui pousse Israël à 
agir ainsi. Il est toutefois impossible 
aux êtres humains de se sauver eux-
mêmes par leurs pensées « bonnes » 
ou «  humanistes  ». Cela est une il-
lusion. Seul Jésus-Christ peut aider 
vraiment les êtres humains et les 
sauver. CM 

Site Internet d’« Israel Aerospace Industries » : 
www.iai.co.il

L’industrie aéronautique israélienne

Israël vend des drones à la Russie 
« Israel Aerospace Industries » (IAI) est la plus grande entreprise aéronautique israélienne spécialisée dans le 
développement d’armes innovatrices. Ses produits sont très demandés. On vient d’apprendre qu’elle est sur le 
point de vendre des drones à la Russie. 

On a appris récemment qu’Is-
raël est sur le point de vendre des 
drones à la Russie. La presse a rap-
porté que la somme totale du contrat 
négocié s’élève à 38,4 millions 
d’euros. Cette vente comprend la li-
vraison de drones et de stations de 
contrôle correspondantes ainsi que 
des pièces de rechange. Ce contrat 
semble également inclure la forma-
tion du personnel russe à l’utilisa-
tion de ces drones.

C’est suite à la guerre qui s’est 
déroulée en Géorgie que la Russie 
a manifesté un très grand intérêt 
pour les drones israéliens. Les avia-
teurs russes ont souvent dû atterrir 
à l’aveugle durant les combats qui 
se sont déroulés là-bas, car ils ne 
disposaient pas d’informations sur 
cette région ni sur les opérations en 
cours. Or les Géorgiens possédaient 
eux des drones israéliens fabriqués 
par l’entreprise «  Elbit Systems 
Ltd.  » et ont donc parfaitement pu 
espionner leurs adversaires russes 
tout au long des combats. Les mi-
lieux spécialisés ont appris que les 
capacités des drones israéliens ont 
fortement impressionné les Russes. 

Et ce n’est pas 
seulement le 
potentiel de re-
connaissance 
et de rensei-
gnement des 
drones israé-
liens qui les a 
impressionnés, 
mais égale-
ment le fait 
que les avia-
teurs russes 
ont été incapa-
bles d’en abat-
tre ne serait-ce 
qu’un seul.

Il est évi-
dent que la 
Russie dispose 
déjà de drones, 

car aucune armée moderne ne peut 
plus s’en passer. Cependant Vladimir 
Popovkin, ministre adjoint russe de 
la Défense, a répété à de multiples 
reprises que partout on n’a vu et on 
ne parle que des drones israéliens. 
Dans une interview accordée à un 
quotidien russe, Vladimir Popovkin 
a déclaré que lors de sa visite en Is-
raël, il a pu expérimenter et piloter 
lui-même des drones israéliens, et 
que la Russie doit acheter de tels 
drones étrangers afin de montrer 
aux entreprises russes « ce qu’est un 
véritable drone d’espionnage ». C’est 
la première fois qu’Israël va vendre 
à la Russie des drones israéliens. Le 
ministère israélien de la Défense à 
Tel-Aviv aurait déjà donné à «  IAI  » 
son accord pour cette vente. Les 
autorités israéliennes ont eu des dis-
cussions approfondies avec leurs col-
lègues américains avant d’approuver 
cette vente. Comme les drones israé-
liens ne contiennent aucune techno-
logie américaine, Israël n’aurait pas 
du tout été obligé de consulter les 
Etats-Unis. Il a toutefois choisi de 
le faire afin de conserver de bonnes 
relations avec le Pentagone.



Israël doit arroser de vastes étendues de cannes à sucre
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Le Brésil

Système israélien d’irrigation en 
Amérique du Sud
Israël a développé de nombreuses innovations dans le domaine de l’agri-
culture. Certaines d’entre elles sont de vrai succès d’exportation, par 
exemple le système d’arrosage au goutte à goutte, qui fait partie de l’équi-
pement standard de l’agriculture moderne.

L’entreprise israélienne «  Ne-
tafim » a développé le système d’ar-
rosage au goutte à goutte connu 
dans le monde entier. Elle vient de 
signer un contrat avec l’entreprise 
brésilienne «  Etanalc  » pour livrer 
un système d’arrosage au goutte à 
goutte adapté aux plantations de 
cannes à sucre. Il s’agit du plus 
grand projet de ce type au niveau 
mondial.

La surface qui sera équipée de 
ce système d’arrosage s’étend sur 
plus de 300  000 hectares situés 
dans l’Etat de Tocantins, au nord 
du Brésil. La canne à sucre culti-
vée sur cette surface servira à 
produire de l’éthanol. La première 
partie de ce projet, qui sera ache-
vée en 2011, coûtera 114 millions 
d’euros, tandis que le coût du pro-
jet total s’élèvera à 685 millions 
d’euros.

Le contrat signé prévoit que 
l’entreprise « Netafim » soit le seul 
fournisseur du système d’arrosage. 
Des représentants de l’entreprise 
coordonneront et contrôleront les 

travaux sur place à chaque étape de 
leur réalisation.

Deux semaines avant la signa-
ture de ce contrat, l’entreprise « Ne-
tafim » s’était vu octroyer un mandat 
similaire – mais bien plus modeste 
– au Pérou, pour un montant total de 
16,5 millions d’euros.

Ofer Loch, président et directeur 
commercial de « Netafim », est très 
heureux de la conclusion de ces 
deux contrats. Le fait que son entre-
prise ait pu décrocher deux contrats 
de cette envergure en pleine crise 
financière mondiale lui prouve que, 
pour le moins dans le secteur agri-
cole, on n’hésite pas à investir dans 
de grands projets. C’est le résultat 
d’une planification judicieuse, aussi 
bien en ce qui concerne la nature 
que les profits qui, dans le cadre de 
projets de cette envergure, ne seront 
pas immédiats. ZL 

Site Internet de « Netafim » : www.netafim.com

Classement Forbes

13 entreprises 
israéliennes 
parmi les 
2 000 leaders 
mondiaux
Le magazine américain « Forbes » 
publie chaque année une liste de 
2 000 consortiums occupant une 
place de leaders mondiaux. 10 en-
treprises israéliennes figuraient dans 
cette liste en 2007, et 13 en 2008.

Le magazine économique améri-
cain « Forbes  » établit sa liste « Glo-
bal 2 000 » – un classement de 2 000 
entreprises leaders mondiaux – selon 
des critères très stricts dont : le volu-
me des ventes, les profits, les réserves 
et la valeur de marché des entrepri-
ses. En tête figurent principalement 
des entreprises américaines. Parmi 
les cinquante premières, on trouve 
également des entreprises anglaises, 
néerlandaises, japonaises, suisses, 
italiennes, allemandes et françaises.

Israël n’appartient pas au peloton 
de tête, mais 13 entreprises israélien-
nes figurent néanmoins dans cette lis-
te. La première est l’entreprise phar-
maceutique « Teva », à la 381ème place 
(elle figurait à la 346ème en  2007). 
Parmi les mille premières, on trouve 
deux autres entreprises économiques 
israéliennes  : la banque «  Leumi  » à 
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Situation économique

Le potentiel 
énorme du 
marché israélien
La crise financière mondiale a des 
répercussions également en Is-
raël. Ce pays continue néanmoins 
d’offrir des « possibilités extraordi-
naires », selon le magazine britan-
nique « The Economist ». 

Le marché israélien souffre de la cri-
se financière mondiale. En ce qui concerne 
le fossé entre riches et pauvres, ce pays 
occupe le premier rang parmi les nations 
occidentales. De nombreux Israéliens 
ne peuvent plus « se serrer davantage la 
ceinture  ». Malgré tout le marché israé-
lien possède un potentiel énorme. C’est ce 
qu’affirme le magazine britannique « The 
Economist », qui cite comme « exemples 
géniaux » des entreprises d’Israël, du Da-
nemark et de Singapour.

De nombreuses entreprises is-
raéliennes se sont en effet spéciali-
sées dans des secteurs de marché qui 
s’avèrent très proches des besoins 
des utilisateurs et des tendances pré-
dominantes actuelles, si bien qu’elles 
ressentent bien moins durement les 
effets de la crise financière globale. 
« The Economist  » a parlé de manière 
élogieuse des capacités, des vertus et 
de l’accommodation aux risques des 
entreprises israéliennes. On y lit tex-
tuellement : « Israël compte 4 000 en-
treprises de haute technologie, plus de 
100 fonds de capitaux à risques et une 
industrie de soins médicaux en pleine 
expansion. Parmi les innovations déve-
loppées dans ce pays on peut mention-
ner : les puces « Pentium » (Intel), les 
boîtes vocales (Comverse), les systè-
mes de nouvelles immédiates (Mirabi-
lis, Ubique), les pare-feu (Check Point) 
et les caméras-pillules, qui permettent 
aux médecins d’examiner l’œsophage, 
l’estomac et l’intestin sans interven-
tion chirurgicale invasive. Israël pos-
sède le plus haut taux de diplômés par 
rapport à la population totale, le plus 
haut taux d’ingénieurs et de scienti-
fiques et quelques-uns des meilleurs 
instituts de recherche au monde, dont 
le Technion. »

Une communication de la succursa-
le israélienne de « SAP » confirme ces 
dires. « SAP » est le plus grand consor-
tium européen et le troisième plus 
grand producteur de programmes infor-
matiques au monde et occupe en tout 
près de 51 000 personnes. Gilad Gans, 
directeur de « SAP Israël », a confirmé 
que l’annulation de 15 contrats pour un 
montant total de 75 000 euros va certes 
réduire le chiffre d’affaires de son en-
treprise, mais qu’elle sera néanmoins 
en mesure d’accroître ses profits par 
rapport à l’année 2008. La succursale 
israélienne s’en sortira ainsi fort bien 
en dépit de pertes et contribuera au bi-
lan positif du consortium international. 
Ce résultat est en partie dû aux labora-
toires de recherche et de développement 
de « SAP » en Israël, qui cherchent à ré-
pondre de manière ciblée aux nouveaux 
besoins des utilisateurs et aux tendan-
ces prédominantes actuelles.

Leo Apotheker, directeur commer-
cial de « SAP international », a déclaré 
à ce sujet en octobre 2008  : «  Nous 
considérons Israël comme un pays très 
créatif avec des capacités technologi-
ques énormes. » AN 

Etude de marché

Les produits 
israéliens sont 
appréciés dans 
le monde entier
Dans les deux derniers numéros 
de « Nouvelles d’Israël », nous 
vous avons informés de 
l’inquiétante vague d’an-
tisémitisme 
qui déferle 
actuel-
lement 

dans 
le monde. Tous ne 
répondent cependant pas aux 
appels à boycotter les produits 
israéliens.

Parallèlement au sondage d’opinion rela-
tif à l’image qu’on a d’Israël dans le monde, 
le ministère israélien des Affaires étrangères 
a commandé une étude concernant les utili-
sateurs de produits israéliens sur 13 marchés 
économiques dans le monde. Le résultat de 
cette étude est assez positif pour Israël – en 
dépit de l’inquiétante vague d’antisémitisme 
qui déferle actuellement dans le monde et des 
appels à boycotter les produits israéliens qui 
l’accompagnent.

Cette étude a été réalisée par le groupe 
d’étude de marché « TNS » dans les mêmes 
pays où a été réalisé le sondage d’opinion re-
latif à l’image qu’on a d’Israël dans le monde, 
c’est-à-dire : en Allemagne, Angleterre, Chine, 
Espagne, France, Inde, Italie, Pologne, Russie, 
au Japon, Canada, Mexique et aux Etats-Unis. 

la 808ème place, et la banque «  Ha-
poalim » à la 859ème. Vient ensuite le 
«  Delek Group  » à la 1  112ème place, 
dont Yitzhak Tshuva est l’actionnaire 
principal. On parle de lui ces derniè-
res semaines à cause de ses grands 
investissements immobiliers en Suis-
se et de la découverte de gisements 
de gaz naturel au large des côtes is-
raéliennes.

Les autres entreprises israéliennes 
figurant sur la liste «  Global 2  000  » 
sont surtout des banques et des géants 
de l’investissement. L’entreprise is-
raélienne « Oil Refineries », qui figurait 
dans cette liste en 2007, n’y apparaît 
plus. Y figurent par contre pour la pre-
mière fois « Africa Israel » (entreprise 
d’investissements), « Bezeq » (fournis-
seurs de téléphones), « Check Point » 
(haute technologie) et « Gazit Globe » 
(entreprise financière).

Cette liste 2008 comprend des en-
treprises de 62 pays. Plus d’un quart 
d’entre elles sont des consortiums 
américains. AN 

Site Internet de « Forbes » (introduisez 
« Global 2 000 » dans le moteur de recher-
che) : www.forbes.com
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Plusieurs milliers d’utilisateurs représentatifs 
de l’éventail des consommateurs de chacun de 
ces pays ont été interrogés. Ce sondage mon-
tre que les produits israéliens des secteurs de 
haute technologie, d’informatique, d’industrie 
alimentaire et de médecine sont très appréciés 
en raison de leur très haute qualité.

Il est intéressant de constater que plus 
du tiers des personnes interrogées ont dé-
claré préférer acquérir un produit israélien 
précisément parce qu’elles connaissent sa 
provenance. Seulement 2  % des personnes 
interrogées ont déclaré qu’en aucun cas el-
les n’achèteraient un produit en sachant que 
celui-ci provient d’Israël. 8 % réfléchiraient 
avant d’acheter un produit si elles venaient à 
apprendre son origine israélienne. 31 % des 
personnes interrogées ont déclaré que la pro-
venance du produit n’avait pour elles aucune 
importance. Ce qui importe à leurs yeux, c’est 

la qualité du produit, et son origine 
israélienne ne les effrayerait 

pas plus qu’elle ne les inci-
terait à l’acquérir.

Lors de ce sondage, 
on a demandé aux per-
sonnes interrogées si 
elles pourraient envisa-
ger de faire un voyage 
en Israël. La moitié des 

personnes interrogées 
de Chine, Inde, Italie, Po-

logne, Russie et du Mexique 
ont répondu qu’elles se ren-

draient volontiers une fois en 
Israël. Tandis qu’en Angleterre, 61 % 

des personnes interrogées ont répondu qu’en 
aucun cas elles ne voudraient se rendre en Is-
raël. AN 

Gaz naturel

Israël annonce son 
« indépendance 
énergétique »
La découverte de gisements de gaz naturel 
au large des côtes d’Israël représente un 
énorme changement pour ce pays qui ne 
dispose guère de réserves de matières 
premières. Un nouveau gisement a été 
découvert vers la fin mars 2009. Certains 
commentateurs parlent dès lors d’une 
« indépendance historique » sur le plan 
énergétique.

Nous avons rapporté il y a quelques 
mois1 que « Delek Group », consortium éner-
gétique israélien dont Yitzhak Tshuva est 
l’actionnaire principal, avait découvert un 
gisement de gaz naturel au large des côtes 
israéliennes. Selon les dires de l’entreprise 
«  Nobel Energy  » qui a réalisé les forages 
d’exploration à grande profondeur, le gise-
ment découvert est très important. Les avis 
divergent concernant le nombre d’années 
durant lesquelles ce gisement permettra de 
couvrir les besoins d’Israël en gaz naturel, 
mais on reconnaît unanimement que cette 
découverte constitue un «  développement 
historique en direction de l’indépendance 
énergétique d’Israël ».

Tshuva avait déjà fait des déclarations 
euphoriques suite à la première découverte 
à la mi-janvier 2009. Suite à la seconde dé-
couverte faite vers fin mars 2009, il a déclaré 
avec enthousiasme  : «  C’est un grand jour 
pour les citoyens d’Israël… Les forages d’ex-
ploration effectués au large des côtes d’Is-
raël et de Chypre ont révélé la présence de 
gisements gazeux considérables. » Au cours 
d’une interview accordée au magazine écono-
mique israélien « Globes », Tshuva a renchéri : 
« Je suis très réjoui de dire – particulièrement 
en cette soirée de la veille du jour de l’Indé-
pendance d’Israël – qu’Israël jouira désor-
mais aussi d’une indépendance énergétique. 
Nous ne serons plus dépendants de sources 
énergétiques étrangères et nous allons tout 
mettre en œuvre pour proposer du gaz naturel 
à chaque entrepreneur et à chaque consom-
mateur en Israël. Chacun pourra profiter de 
cette énergie propre et bon marché. »

Un sondage d’exploration effectué à 60 
kilomètres à l’ouest de la ville côtière de Ha-
dera a permis de découvrir à la fin du mois de 
mars 2009 le gisement de gaz naturel « Da-
lit 1  ». Le premier gisement de gaz naturel 
avait été découvert en 1999 au large de la 
ville côtière d’Ashqelon. Les forages d’explo-
ration effectués en janvier 2009 ont permis 
de découvrir à 90 kilomètres à l’ouest de la 
ville côtière de Haïfa le gisement « Tamar 1 », 
d’un volume trois fois supérieur à celui dé-

couvert en 1999. La valeur de ce gisement 
est estimée à 11,3 milliards d’euros.

Ces découvertes auront pour Israël des ré-
percussions importantes – en plus de l’indépen-
dance économique qui résultera de la réduction 
des importations. Le gaz naturel est en effet un 
combustible bien plus propre que par exemple 
le pétrole ou le charbon. En outre, les centra-
les (électriques) à gaz naturel sont bien plus 
avantageuses sur le plan financier, car elles ne 
nécessitent que peu de place. On pourra donc 
en construire partout dans ce petit pays. Alors 
qu’on a construit par le passé des centrales 
(électriques) à charbon sur les côtes très peu-
plées où le prix du terrain était extrêmement 
élevé. Il faut également tenir compte de la ba-
lance budgétaire de l’Etat  : au lieu de devoir 
importer du kérosène ou du gaz très coûteux, 
l’Etat pourra prélever des impôts sur son propre 
gaz naturel – sans aucun frais d’importation.

Benjamin Ben Eliezer – membre du parti 
travailliste qui était alors ministre de l’In-
frastructure, et est depuis devenu ministre 
de l’Industrie, du Commerce et du Travail – a 
manifesté publiquement sa grande joie. Il a 
dit que la découverte du gisement « Tamar 1 » 
était « un moment historique pour l’Etat d’Is-
raël » et a souligné qu’Israël ne devrait plus 
désormais acheter du gaz à l’Egypte. Il a 
conclu que cette indépendance énergétique 
serait d’une valeur inestimable pour Israël. 
La seconde découverte va encore renforcer 
cette indépendance. AN

Commentaire  : La Bible déclare à plu-
sieurs reprises que le pays d’Israël est « très 
bon, excellent  » (cf. par exemple Nb 14,7-8). 
Dieu a donné à son peuple le meilleur pays 
au monde. Les chrétiens posent souvent 
cette question  : «  Pourquoi les pays arabes 
ont-ils été à ce point bénis qu’ils disposent 
d’énormes gisements pétrolifères et pourquoi 
n’a-t-on jusqu’à présent pas découvert de gi-
sements de même ampleur en Israël ? » Très 
souvent, Dieu agit autrement que nous le pen-
sons. Ses bénédictions prennent souvent une 
autre forme que celle que nous souhaitons. 
Dieu a à présent permis qu’on découvre deux 
grands gisements de gaz naturel en Israël. Il 
est possible qu’on y découvre un jour aussi 
des gisements pétrolifères. La Bible promet 
à Israël que s’il fait la volonté de Dieu, il sera 
béni, prêtera à beaucoup de nations et ne dé-
pendra pas d’elles (cf. Dt 15,6). Il semble qu’à 
l’heure actuelle, c’est ce qui est en train de se 
produire, bien qu’Israël ne se soit encore ni 
tourné vers Dieu ni donné à lui. CM 

1 Voir « Nouvelles d’Israël » 03/2009,  
« Enorme gisement de gaz naturel découvert 
au large de Haïfa », p. 22



Grâce à la technologie de la fibre op-
tique, « SCS » détermine la présence de 
particules de peau transformées
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Le cancer de la peau est relative-
ment simple à traiter – pour autant 
qu’on le détecte suffisamment tôt. Cette 
maladie se répand de plus en plus dans 
le monde entier. Les Offices de la santé 
réagissent massivement. En Israël par 
exemple – pays où le rayonnement solai-
re est extrêmement intense – des cam-
pagnes d’information sont organisées 
à grande échelle sur ce thème et il est 
courant d’aller se faire examiner par un 
médecin à titre préventif. En Allemagne, 
depuis le 1er juillet 2008, on recommande 
aux personnes de plus de 35 ans assu-
rées auprès d’une caisse maladie d’aller 
se faire examiner par un médecin.

Nanotechnologie

La riche imagination des 
chercheurs israéliens
Il y a trois ans, 45 entreprises israéliennes faisaient des recherches dans 
le domaine de la nanotechnologie. Il y en a à présent 75. On y concrétise 
des idées qu’on aurait encore qualifiées il y a peu de temps de « produits 
d’une folle imagination ». Elles sont à présent bel et bien réalisées.

On entend de plus en plus parler de 
nanotechnologie. Qu’est-ce que cela  ? 
L’adjectif grec « nannos » ou latin « na-
nus » signifie « d’une petitesse excessive, 
nain  ». La nanotechnologie s’occupe de 
miniparticules dont la grandeur va d’un 
atome (largeur  : un dixième de nano-
mètre ; 1 nanomètre est un millionième 
de millimètre) jusqu’à 100 nanomètres 
(largeur : huit cent fois plus petite qu’un 
cheveu). C’est un domaine de recherche 
commun à la physique et à la chimie et 
il trouve son application pratique dans 
ces deux domaines, ainsi que par exem-
ple dans la construction de machines et 
dans l’industrie pharmaceutique et cos-
métique. Ces miniparticules influencent 
d’une manière déterminante les pro-
priétés et la qualité de surface des ma-
tériaux, et c’est précisément ce dont les 
scientifiques cherchent à tirer parti dans 
les domaines les plus variés de notre vie 
quotidienne.

En Israël, le nombre des entreprises 
s’occupant de nanotechnologie a énor-
mément augmenté. Une entreprise peut 
compter une ou plusieurs équipes de 
chercheurs. Il y a trois ans, 210 équipes 
de scientifiques faisaient des recherches 
en nanotechnologie en Israël. Il y en a à 
présent 325. La quantité des recherches 
n’est pas toujours déterminante, c’est 
surtout leur qualité qui compte. Selon 
l’«  Israel National Nanotechnology Ini-
tiative » (INNI), Israël fait partie des dix 
pays leaders mondiaux en ce domaine, 
bien qu’en comparaison d’autres pays, il 
ne dispose que de moyens financiers rela-
tivement modestes, à savoir 50 millions 
d’euros. Les Etats-Unis investissent 
pour leur part des milliards dans la na-
notechnologie, et on peut en dire autant 
des Etats de l’Union européenne. Malgré 
cela, Israël est l’un des pays ayant ob-
tenu le plus de brevets en ce domaine – 
avec la Suisse et l’Allemagne.

Dan Vilenski, membre du conseil d’ad-
ministration de l’INNI, a mentionné plu-

sieurs raisons pour expliquer les perfor-
mances extraordinaires d’Israël en nano-
technologie : 1) la bonne et solide formation 
que reçoivent les scientifiques ; 2) comme 
les moyens financiers disponibles sont 
limités et que les équipes de chercheurs 
sont petites, ces dernières travaillent de 
manière très concentrée et ciblée  ; elles 
sont rapides et efficaces, n’ont pas peur 
d’improviser et soumettent rapidement 
leurs innovations à des tests pratiques ; 
3) l’esprit ouvert et la disposition à pren-
dre des risques dont font preuve les uni-
versités et les organes de l’Etat chargés 
d’accorder des subventions.

La disposition à prendre des ris-
ques va de pair avec un esprit créatif 
et visionnaire ainsi qu’une riche ima-
gination. Si l’on se remémore tout ce 
que les scientifiques israéliens ont déjà 
développé dans le domaine de la nano-
technologie, on constate qu’ils avaient 
vraiment un esprit visionnaire… A 
l’Institut Weizmann, les chercheurs ont 
développé des nanosphères permettant 
de renouveler un additif qui rend l’huile 
plus souple de façon à moins user le 
moteur. Une autre entreprise israélien-
ne utilise la nanotechnologie dans le 
domaine de l’optique : en appliquant une 
couche de nanomatériel sur des lunettes 
de soleil, la lumière est filtrée d’une tou-
te nouvelle manière ; cette application a 
été étendue à des caméras, des fenêtres 
et des miroirs. Plusieurs entreprises is-
raéliennes utilisent de nouveaux genres 
de nanomatériaux pour purifier l’eau. En 
Israël, on a développé entre autres : un 
nez bionique artificiel capable de flairer 
des explosifs, un nanosous-marin qui ap-
porte des médicaments directement aux 
cellules cancéreuses, une crème solaire 
et du rouge à lèvres qui ne pénètrent 
plus dans la peau, évitant ainsi toute al-
lergie ou risque de cancer. La liste est 
encore très longue ! AN 

Site Internet de l’INNI : www.nanoisrael.org

« Skin Cancer Skanning »

Nouvel 
instrument de 
détection précoce 
du cancer de la 
peau
Il existe différents types de cancers de 
la peau. Le grand public connaît sur-
tout ce qu’on appelle le « cancer noir » : 
le mélanome malin. Si on ne le détecte 
pas très tôt, ce type de cancer est fatal. 
Les scientifiques israéliens sont par-
venus à développer un instrument de 
détection précoce du cancer de la peau.
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Si déjà à l’œil nu le médecin 
soupçonne qu’une forme d’excrois-
sance pourrait provenir d’un can-
cer, il fait prélever un échantillon 
de peau et l’envoie à un laboratoire 
pour y être analysé. Le point crucial 
est qu’on ne procède à une biopsie 
que dans le cas où le médecin a un 
soupçon. Souvent, l’analyse en la-
boratoire s’avère en fin de compte 
inutile. La biopsie occasionne à 
celui qui la subit stress et désagré-
ment et l’analyse approfondie en 
laboratoire est très coûteuse. Selon 
l’Office américain de la santé, 384 
millions d’euros sont dépensés cha-
que semestre aux Etats-Unis pour 
des biopsies et analyses qui s’avè-
rent en fin de compte inutiles. Les 
médecins ne peuvent pas effectuer 
un bon diagnostic à l’œil nu.

Une entreprise israélienne, 
«  Skin Cancer Scanning  » (SCS), a 
développé en ce domaine un produit 
innovateur appelé aussi « SCS  ». Il 
s’agit d’un appareil capable de dé-
tecter bien plus que ce que peut voir 
un médecin à l’œil nu. A l’aide de 
la technologie de la fibre optique, 
cet appareil peut détecter la pré-
sence de particules de peau trans-
formées. Son critère de diagnostic 
est que les cellules cancéreuses se 
multiplient plus rapidement que les 
cellules saines. Cette multiplication 
plus rapide entraîne un dégage-
ment d’énergie que l’appareil peut 
capter pour établir son diagnostic. 
Les premiers tests cliniques réali-
sés à l’hôpital « Beilinson » à Petah 
Tiqwa ont montré que les résultats 
sont fiables à 92 %. Yossi Biderman, 
directeur de « SCS », a déclaré à ce 
sujet  : «  La recherche investit des 
millions dans le but de développer 
de nouveaux moyens de détecter 
de manière précoce le cancer de la 
peau. Aucune percée n’avait pu être 
réalisée jusqu’ici.  » Il semble que 
son entreprise ait à présent décou-
vert un nouveau moyen de réaliser 
des diagnostics fiables en ce domai-
ne. ZL 

« Step-Hear »

Les malvoyants et aveugles 
pourront se diriger plus facilement
Une entreprise israélienne a inventé un appareil qui fournit vocalement des 
informations aux malvoyants et aux aveugles pour les aider à se diriger 
dans les lieux publics – leur accordant ainsi une liberté de mouvement et 
une indépendance toutes nouvelles.

L’entreprise israélienne «  Step-
Hear » a son siège à Tel-Aviv et possède 
des succursales au Canada et en Angle-
terre. Elle a développé un nouveau moyen 
d’aider les malvoyants et les aveugles à 
se diriger. Ce système d’information et 
d’orientation est composé de deux uni-
tés  : une station de base et un appareil 
d’activation. La station de base doit être 
installée dans les bâtiments qui veulent 
offrir un service d’orientation aux mal-
voyants et aux aveugles. La mémoire de 
cette station de base doit contenir les in-
formations indispensables relatives aux 
différents locaux et escaliers du bâtiment 
en question, des indications de distances 
et des descriptions de direction. La per-
sonne qui a besoin d’aide pour s’orienter 
est en possession de l’appareil d’activa-
tion. Si elle se trouve à proximité d’un bâ-
timent équipé d’une station de base, son 
appareil d’activation se met à vibrer pour 
lui indiquer qu’en cet endroit il peut lui 
donner vocalement des informations afin 
de l’aider à se diriger. Il suffit alors au 
malvoyant ou à l’aveugle de presser un 
bouton sur son appareil pour recevoir les 
informations disponibles.

Ce système peut être installé aussi 
bien à l’intérieur qu’à l’extérieur. Il 
convient particulièrement à des bâtiments 
publics tels qu’hôpitaux, supermarchés, 
bâtiments administratifs ou musées.

Selon Marcel Grossman et Mosche 
Kilim, les fondateurs de « Step-Hear », le 
développement de ce système d’informa-
tion et d’orientation est achevé. En Is-
raël, les premières stations de base ont 
été vendues à des hôpitaux, des super-
marchés et des cliniques spécialisées où 
sont soignées des personnes ayant des 
besoins spécifiques. L’entreprise « Step-
Hear  » a déjà présenté son nouveau 
système d’orientation à plusieurs foires 
spécialisées où celui-ci a rencontré un 
vif intérêt. ZL 

Site Internet de « Step-Hear » : www.step-hear.
com

La technologie moderne permet aux aveugles de mieux 
s’orienter

Molécules microRNA

Une chercheuse 
israélienne a 
découvert l’une 
des causes de la 
surdité
Après de longues années de recher-
ches, une scientifique israélienne a 
fait une découverte importante qui 
permet d’expliquer certains types 
de surdité partielle ou totale. Les 
connaissances acquises permettront 
de développer de nouvelles théra-
pies. Il sera peut-être possible à 
l’avenir de guérir la surdité.
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Dans le monde, un bébé sur mille 
naît sourd. Près de la moitié des person-
nes âgées souffrent d’une perte plus ou 
moins importante de leur acuité auditive. 
La surdité partielle ou totale est le handi-
cap humain le plus répandu au monde.

Le Pr Karen Avraham, généticienne, 
jouit d’une renommée mondiale dans 
son domaine spécialisé. Elle effectue 
des recherches à l’université de Tel-Aviv 
pour comprendre ce qui provoque la sur-
dité partielle ou totale. Les scientifiques 
du monde entier ont jusqu’à présent dé-
couvert 46 gènes provoquant ce grave 
handicap. Le Pr  Avraham en a décou-
vert 4 et est donc une référence absolue 
en ce domaine. Dans ce contexte, cette 
chercheuse s’est intéressée spéciale-
ment aux molécules microRNA et a fait 
des découvertes étonnantes. Dans les 
cellules, les molécules microRNA sont 
des acides ribonucléiques (ARN) dont le 
rôle essentiel est de transférer (par des 
opérations complexes de transcription 
et de traduction) l’information généti-
que codée dans l’ADN en vue de la pro-
duction des protéines. Le Pr Abraham a 
déclaré à ce sujet : « Au cours de la der-

nière décennie, la science a découvert 
que les molécules microRNA jouent un 
rôle dans les maladies du cœur et dans 
certains cancers. J’ai pu prouver dans 
mon laboratoire que ces minuscules 
régulateurs de protéines peuvent égale-
ment provoquer la surdité. »

La régulation des protéines opérée par 
les molécules microRNA dans les cellules 
ciliées de l’oreille interne détermine le déve-
loppement et la durée de vie de ces cellules 
qui nous permettent d’entendre. « Jusqu’à 
présent, les scientifiques savaient seule-
ment que les mutations de gènes (erreurs 
survenant lors du transfert de l’information 
générique codée dans l’ADN) peuvent pro-
voquer la surdité. Grâce à mes recherches, 
nous savons maintenant également que 
l’absence de molécules microRNA dans 
les cellules ciliées de l’oreille interne peut 
aussi provoquer une perte auditive. »

Les cellules ciliées qui se trouvent 
dans l’oreille interne ont la tâche de trans-
former les bruits en impulsions électri-
ques afin que le cerveau puisse les traiter. 
Si ces cellules ne fonctionnent pas correc-
tement, notre acuité auditive en est dimi-
nuée. Selon le Pr Avraham, la découverte 

de l’influence des molécules microRNA 
sur le développement et la durée de vie 
des cellules ciliées permettra de mettre 
au point de nouvelles formes de diagnos-
tic et de thérapie. Le Pr Avraham et son 
équipe de chercheurs ont déjà publié dans 
une revue spécialisée américaine les ré-
sultats obtenus jusqu’à présent.

Les chercheurs y expliquent que dans 
les cellules ciliées de souris, ils ont bloqué 
les molécules microRNA ou les ont empê-
ché d’accomplir leur tâche, ce qui a eu 
pour conséquence que ces cellules ont dé-
généré et qu’en l’espace de quelques se-
maines les souris sont devenues sourdes. 
Ce mécanisme fonctionne de façon identi-
que chez tous les vertébrés, c’est pourquoi 
lorsque les molécules microRNA n’assu-
rent pas la régulation des protéines dans 
les cellules ciliées, les êtres humains per-
dent leur acuité auditive.

Cela pourrait aider à traiter à l’ave-
nir d’une manière nouvelle les pertes 
auditives d’origine génétique ou dues à 
la vieillesse. AN 

Site Internet du laboratoire du Pr Karen Abra-
ham : www.tau.ac.il

Médecine

Superantibiotique à base d’éponges de mer
La médecine se heurte souvent à des limites, surtout quand des facteurs biologiques interviennent. Par exemple 
la résistance des bactéries constitue un très sérieux problème au niveau mondial. Or la nature offre parfois des 
solutions très simples à ces problèmes.

Notre corps dispose d’un sys-
tème immunitaire qui le rend capable 
– jusqu’à un certain degré – de lutter 
de manière autonome contre des infec-
tions. Pour les personnes souffrant de 
maladies chroniques ou cancéreuses ou 
qui sont infectées par le virus du sida, 
la situation est bien plus délicate : une 
infection même petite peut avoir pour 
elles des conséquences dramatiques, 
voire mortelles. La situation peut de-
venir extrêmement dangereuse du fait 
que de nombreuses bactéries résistent 
aux antibiotiques – notre arme la plus 
efficace pour les combattre.

Les mycoses sont assez fréquentes 
chez les êtres humains et on peut la plu-
part du temps les traiter sans complica-
tions. Il en va tout autrement dans le cas 

du mycète (champignon) «  cryptococcus 
neoformans ». Ce mycète répandu dans le 
monde entier et véhiculé vers l’homme par 
des poussières est le principal agent de la 
cryptococcose, une mycose qui tue chaque 
année près d’un million d’êtres humains, 
dont 600  000 dans les régions d’Afrique 
situées au sud du Sahara. La médecine 
moderne n’est pas parvenue à combattre 
ce mycète à l’aide des antibiotiques.

Un scientifique israélien, le Pr  Mi-
cha Ilan, qui enseigne et effectue des 
recherches à la faculté de zoologie de 
l’université de Tel-Aviv, pense avoir 
trouvé un moyen de traiter cette myco-
se. Il a découvert au fond de la mer un 
produit miracle que les médias ont déjà 
baptisé «  superantibiotique  »  : il s’agit 
d’éponges de mer.

Les éponges de mer sont des zoophy-
tes marins qui vivent au fond de la mer 
et se nourrissent en filtrant l’eau. Il y a 
7 500 espèces d’éponges de mer qu’on 
peut classer en trois grandes familles. 

7 500 espèces d’éponges de mer vivent au fond 
de la mer et s’associent aussi bien avec des cham-
pignons qu’avec des bactéries pour se protéger
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Les éponges de mer ne sont pas mobiles 
et n’ont pas de carapace de protection. 
Pour faire face aux dangers et se proté-
ger, elles disposent de mécanismes spé-
ciaux. Elles s’associent aussi bien avec 
des champignons qu’avec des bactéries.

Le Pr  Ilan et son équipe de cher-
cheurs sont en train d’étudier les struc-
tures de fonctionnement de ce partena-
riat dans le but de comprendre comment 
les éponges de mer s’y prennent pour se 
protéger de l’influence néfaste de leurs 
associés – les champignons et les bac-
téries. Le zoologue analyse les compo-
sants chimiques utilisés dans ce parte-
nariat. Il cherche à comprendre les mé-
canismes spéciaux qui permettent aux 
éponges de mer de se protéger, dans la 
perspective de pouvoir éventuellement 
utiliser les connaissances acquises afin 
de mieux protéger les êtres humains 
contre les infections.

« Les éponges de mer sont connues 
pour disposer d’un arsenal impres-
sionnant de moyens de combattre les 
infections  », a déclaré le Pr  Ilan. « En 
ce moment, nous cultivons une grande 
quantité de microorganismes qui vivent 
en symbiose avec les éponges de mer. 
Notre recherche relève à la fois de l’agri-
culture et de la microbiologie, ce qui est 
très rare dans la recherche pluridiscipli-
naire qui a pour objectif de développer 
de nouveaux médicaments. »

Bien que les scientifiques connais-
sent depuis longtemps déjà le grand 
potentiel que renferme la mer, ils sont 
confrontés en ce domaine à un très 
gros problème que le Pr  Ilan explique 
ainsi  : «  Le plus gros problème est la 
très petite quantité de produits naturels 
que contiennent ces zoophytes marins. 
Pour fabriquer des médicaments avec 
les produits chimiques uniques qu’utili-
sent les éponges de mer, il nous faudrait 
une si grande quantité de ces zoophytes 
marins que cela détruirait l’équilibre 
écologique. » Le Pr Ilan a développé un 
moyen de cultiver les éponges de mer 
afin de ne pas les détruire dans leur mi-
lieu naturel et de ne pas provoquer de 
gros dommages à l’environnement. Il 
cultive donc et teste les éponges de mer 
dans sa « mer de laboratoire ». D’autres 
scientifiques pourront à présent utiliser 
la méthode mise au point par le Pr Ilan 
pour le développement de médicaments 
d’un nouveau genre. ZL 

Le jour de l’Indépendance israélienne 2009
« L’Etat d’Israël traverse une période très critique. C’est un petit pays dans 
lequel les gens se connaissent en grande partie les uns les autres. En raison 
du grand nombre de soldats tombés et de victimes d’attentats terroristes 
comptabilisé, quasiment chacun a été touché une fois de près ou de loin. »

Chers amis de Beth-Shalom !

Je vous adresse un très cordial shalom 
depuis Israël, qui vient de fêter le 61ème 
anniversaire de son Indépendance. Nous 
nous sommes souvenus juste avant cette 
joyeuse célébration des 22  567 soldats 
tombés au service de leur patrie ainsi que 
de toutes les autres personnes qui ont 
donné leur vie pour que l’Etat d’Israël 
puisse continuer d’exister.

L’Etat d’Israël traverse une période très 
critique. C’est un petit pays dans lequel les 
gens se connaissent en grande partie les 
uns les autres. En raison du grand nombre 
de soldats tombés et de victimes d’attentats 
terroristes comptabilisé, quasiment chacun 
a été touché une fois de près ou de loin 
durant les 60 années d’existence d’Israël. 
On enregistre de nouvelles victimes pour 
ainsi dire chaque semaine, ce qui signifie 
qu’entre Metulla à la frontière nord et Eilat 
à la frontière sud, presque aucune famille 
d’Israël n’a été épargnée.

Le jour du souvenir – spécialement 
consacré aux soldats tombés et aux 
victimes d’attentats terroristes –, 
la plupart des citoyens du pays se 
retrouvent dans les cimetières. Là ils 
portent le deuil et se remémorent les 
noms des parents et amis qui les ont 
quittés – laissant souvent leur famille 
dans le désespoir. Pour un petit pays 
comme le nôtre, cela constitue un 
poids social et psychologique énorme. 
Tel semble toutefois être le sort de 
notre génération. C’est apparemment 
le prix que nous devons payer pour le 
rétablissement de notre peuple dans le 
pays de ses ancêtres après près de 2 000 
ans d’exil. Et «  Dieu sait pourquoi  », 
comme le dit l’épitaphe que j’ai lue sur 
une tombe située à proximité de celle de 
Wim Malgo, dans le cimetière du village 
de Pfäffikon en Suisse.

Les cérémonies officielles du jour 
de l’Indépendance de l’Etat d’Israël 
commencent quand le jour triste du 
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souvenir se termine. C’est ce jour-là 
que tout Israël tente d’oublier la réalité 
sombre et déprimante de ses problèmes 
quotidiens. Avec fierté, étonnement et 
reconnaissance, les Israéliens jettent 
un coup d’œil rétrospectif sur les 60 
années écoulées  : comment tout a 
commencé, quels dangers existentiels 
l’Etat d’Israël a surmontés à maintes 
reprises, quelles inventions et créations 
formidables celui-ci a réalisées en dépit 
de 7 guerres et d’attaques terroristes 
hebdomadaires sans fin. 

Si l’on peut se réjouir des exploits 
réalisés par Israël au cours des 60 
années écoulées, il est cependant très 
difficile d’oublier les problèmes actuels 
de ce pays. Il ne sied guère de se 
réjouir des exploits réalisés par Israël 
quand des centaines de milliers de ses 
citoyens sont au chômage et que des 
milliers de familles ne peuvent même 
pas s’acheter les mets traditionnels 
pour célébrer le repas du Seder ou la 
fête de Pessah (la Pâque juive). Et 
alentour, les Etats arabes hostiles 
à Israël, qui disposent de moyens 
financiers presque illimités, ne cessent 
de développer ou d’acheter de nouvelles 
armes de destruction massive. Quant 
à Ahmadinejad, le président iranien 
– également surnommé le «  spectre 
d’Hitler » –, il ne cesse de répéter que 
l’éradication d’Israël de la carte de 
géographie du Proche-Orient n’est plus 
qu’une question de temps.

Et pourtant : tout ce qui s’est passé ici 
au cours de ces 60 années constitue un 
vrai miracle que seul Dieu a pu réaliser. 
En effet en 1948, 600 000 Juifs vivaient 
ici, et nous sommes à ce jour un peuple 
de plus de 7 millions d’habitants. Nous 
avons donné un chez eux à des millions 
de Juifs persécutés et survivants de 
l’Holocauste. Nous disposons d’une 
industrie de haute technologie qui 
jouit d’une réputation mondiale. Nous 
faisons des échanges commerciaux 
avec le monde entier. Nous disposons de 
l’armée la plus considérée de la région. 
Nos contributions culturelles, littéraires 
et scientifiques sont estimées partout 
dans le monde.

Ces réalisations et ces exploits 
n’ont pas été accomplis par Israël seul. 
Israël n’aurait pas pu réaliser tout 
cela à lui seul et n’existerait peut-être 
même plus s’il n’avait pu bénéficier 
de l’aide généreuse de la communauté 
juive internationale et d’amis chrétiens 
fantastiques en Europe et aux Etats-

Unis – dont vous, membres de l’Appel 
de Minuit et de Beth-Shalom.

C’est pourquoi nous tenons à vous 
remercier, vous nos bienfaiteurs et amis 
de Beth-Shalom, de votre générosité 
et de votre amitié qui durent depuis 
plus de 30  ans. Vous, chers amis, 
avez été durant toutes ces années et 
êtes aujourd’hui encore les véritables 
soutiens de notre combat. Nous prions 
que le Tout-Puissant vous accorde la 
santé ainsi que la vision de poursuivre 
votre entreprise généreuse.

La vie continue. La crise financière 
a fortement diminué les ressources 
financières de notre hôpital. Les 
malades continuent cependant à y 
affluer. La station de soins intensifs et 
traumatiques « Beth-Shalom » reçoit en 
urgence davantage de personnes que par 
le passé. C’est pourquoi je vous demande 
de nous aider à renouveler notre 
équipement opératoire pour opérations 
orthopédiques et laparoscopiques. Nos 
équipements actuels, qui datent de 
plus de dix ans, ont été très sollicités 
et doivent être remplacés d’urgence. 
De tels équipements sont très coûteux 
et la liste du matériel nécessaire 
est très longue. Toute aide destinée 
à l’acquisition de ces équipements 
opératoires vitaux permettra d’améliorer 
la qualité et la sécurité des opérations 
qu’ils permettront d’effectuer et cela a 
une importance capitale.

Nous vous remercions encore de 
tout cœur de tout ce que vous faites 
pour Israël et le centre médical 
Assaf Harofeh et nous espérons vous 
saluer prochainement comme invités 
d’honneur.

Que le Tout-Puissant vous bénisse 
richement !

Dr méd. Mordechai Waron

Ceux qui souhaitent soutenir 
l’hôpital Assaf Harofeh peuvent le faire 
à l’aide du bulletin de versement ci-joint 
en mentionnant  : ASSAF HAROFEH. 
Chaque don sera transmis intégralement 
à Israël, qui cherche du regard ses 
véritables amis. Par leur soutien en 
faveur d’Israël, les vrais chrétiens 
d’entre les nations témoignent devant le 
monde visible et le monde invisible que 
Dieu lui-même se tient derrière Israël. 
La Bible l’atteste clairement  : Israël a 
un avenir, Dieu sauvera son peuple  !  
CM 


